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ENCORE. OUBLIÉS...
 

T1 y a déjà plusieurs semâines
que le gouvernement d’Ottawa a
nommé deux nouveanx juges de la
Cour Supérieure dans la province,
les juges Curran et Laliberté. Ces

 

nominations ont suscité un concert
d'éloges dunt nous percevons les
derniers échos,

Est-il trop tard pour faire obser-
ver que, de nouveau, notre région a
êté bien oubliée? La région du Bas-
Saint-Laurent n’a plus de représen-
tants dans Ja haute magistrature,
que le juge Stein, depuis le décès du
juge Auguste-M, Tessier. C'est un
init,
Quelqu'un insinue qu'il y a trop

peu de députés ministériels dans
hos paragés... Nous ne supposons
pas que le choix des mugistrats dé-

  

pende des préférences électorales:
ce serait le comble! Mais si le
choix des juges, d’après les tradi-
tions établies, se porte plutôt sur les

amis du pouvoir, le gouvernement ou

ses représentants régionaux  peu-

vent-ils ignorer que bon nombre des

praticiens de nos distriets judiciai-

res ne sont pas ennemis du parti en
place? Et oserait-on insinuer que
personne d'entre eux ne soit digne,
de par sa valeur professionnelle,

d'aspirer à la magistrature? i
Quelles que puissent être les rai

     

sons des autorités responsables de

celte négligence singulière, nous

déclarons bien nettement, pour no

tre part, qu’il est infiniment re

grettable que nous ayions été “‘en-

core oubliés”... 
  

Une compagnie d'assurances ex-
nédie ces | i un feuillet à ses
Hients. Le “pat est sobre: rien
Ju‘une petile histoire, que voici:
“Lorsque (Georges Hamel com-

mença à se sentir dans la gêne, il
lécida Jaban®mper son assurance
‘ur la vie pour faire le premier
paiement sur une aulo usagée, I
‘omptait que sa famille bénéficie-
‘ait davantage du plaisir que lui
mwocurerait Pauto,
“11 ne pouvait prévoir l'accident

le passage à niveau qui lui coûta
a vie un soir qu’il revenait seul à
a maison. Sa veuve, il est vrai, ne
arda pas à s'adapter aux cireons-
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UNE HISTOIRE VRAIE
tances: en ville, elle peut toujours
trouver assez de coulure à faire:; et PIRE
et puis, le”petit Louis fait bien sa
park, lui aussi.

“Mais ils n’oiTt pas grand  plai
sir dans la vie, obligés comme ils le
sont de compter jusqu’au dernier
sou”.

  

(lest une ancedote de “propa.

gande”? das du tout, c’est unc
histoire vraie. Mettez un autre
nom, changez un peu certaines cir

memeconstanves, of vous avez le €

résultat et la même conclusion à
tirer: ne risquons rien, soyons

prévoyants!

 
 

JUGE DE PAIX
 

Je voyais l'autre jour dans un
rournal de la province d'Ontario la
nhotographie d'un homme qui venait
l'être nommé juge de paix. Cette
promotion avait tout l'air d’être un
vénement...
Jai souri malgré moi, Cela me

‘appelait la découverte oue je fis
mnjour dans des papiers de famille.
‘e tronvai que mon grand-père avait
“té juge de paix dans les années
-R8O. EL je découvris Un blane de
‘apport dûnnent rempli, et qui, “ro-

 

 

bablement, ne fut jamais envoyé.
Et ce rapport étaig éloquent:

| “Causes entendues... 0
Ï “Causes juyées ao... 0

“Total. ..00000000 ve... 0

I Heureux temps! direz-vous? Sans
* doute, mais il serait mieux de dire:
heureuse paroisse, où fe juge de vais
(n’était jamais dérangé, et peut-être
thre se dérangeait même pas pour
expédier Je rapport de ses “activi-

i tés”. pe

 

 

 

 

EN RETARD...
L'autre jour, en ouvrant des

ournaux de lrance, je vois que nos
ousins d'outre-mer sont devenus
:es furvents du “yo-yo”, Quelqu'un
le mon entourage, sur la remarque
que j'en fais, déclare: “Ils sont
en en retard”...

 

Oui, les Français adoptent nos
acons de s'amuser avec quelque
elard, el c'est tout naturel,
Mais nous on faisons autant pour

erlaines modes qui nous viennent
de France, et nous ne nous croyons
ws si sols!

Les dames canadionnes, malgré
‘eur diligence et en dépit des servi-
ts d'information ultra-rapides de
otre époque, sont toujours en re-
ard de quelques mois, sinon d’an-
Ces entières, quand il s'agit de sui-

s modes, Ft quand les unes
sont mises “A la page”, les autres

résiient encore... Ne sorte que
‘la nous vaut, à coeur de temps, ce
hariolage amusant de robes longues,

  

 

  

  

et de robes courtes, chacune croyant
tout de même être à la mode du
jour.

Nous Voyons nos auditoires de
théâtre et de cinéma se passionner
pour des pièces ou des bandes que
Ia France a remisées depuis long-
temps au rayon des “friperies”. Nos
esprits “avancés” demandent el re
demandent ‘la Dame aux Camé-
lias” ef “la Tosca”... M y a des

lés* qui jugent que “Phi-
Phi” est de la dernière couvée...

II n'y a pas si longtemps, non
plus, que nos poètes  paztichaient
Victor Hugo, où faisaient la décou-
verte de Verlaine. Nous nous sou-
venons de telle brochure de Marcel
Dugas, en prose décadente.… Quant
à nos romanciers de l'an dernier.
ils ont donné dans le panneau des
méthodes parisiennes de 1920, qui
n'ont plus cours: et il laut vous
dire que c'est le fin du fin, et qu’on
est en avant de son temps...

  

 

 

 
 

Pour revenir à notre “yo-yo”,
avez-vous que ce joujou ridicule
‘est pas autre chose que ln résur-
ection de l'émigrette, qui faisait
areur à Paris sous la Révolution
rançaise? 11 n'y a rien de nouveau
sus le soleil, disait-on au temps du
age Salomon...
Le Français se sont mis à... yo-

opter (le verhe nouveau a dn sue-
ès!), mais vela passera, comme
mi passés le mah-jong, ot le golf
wniature, qui ont bien duré loute
ue saison. 11 y a des jeux de mah-
one qui ont élé payés des centai-
ex de dollars — car ils étaient con-
setionnos en ivoire laqué, et dù-
rent majorés pour attraper les
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L'ÉMIGRETTE.
snobs — el qui dorment au fond
des armoires depuis belle lurette…

Faites-vous encore des mots eroi-
sés? Je suis bien que non, et il nv
a plus que quelques entêtés à pré-
tendre s'amuser ainsi.

 

Les engonements passent vite.
mais il semble bien que le yo-yo a
battu tous les records sur ce point,
Sitôt apparu, il a conquis tout le
monde, el en deux mois, juste le
temps d'écouler les stocks, tout le
monde avail eu son yo-yo el... s'en
élail dégonté. C'est alors que les
fabricants ont traversé la mer of
ont réussi À emballer les Fran-
çais...

 

clientèle que nous

Sc C1

“ Nous les avons en

Nous avons le plaisir d’annoncer a notre
avons l’agence des

PATRONS “CHATELAIN”
qui sont exclusivement en français,

4 et que nous pourrons vendre à

IA CUN

dépot au magasin.

A. E. THIVIERGE
RIVIERE-DU-LOUP, STATION.
 

NOUVEAUTES
 

D'AUTOMNE
; GHEZ MME À. PLOURDE

Venez visiter l'exposition des robes de laine
: = chapeaux - manteaux, dans les styles les plus
ÿ récents et chics, marqués à des prix raisonna-
|, bles.
|

 

; Aussi pardessus pour Messieurs.

F L’exposition commencera le 26 pour se con-
| tinuer les 27, 28 et 29 septembre.

| SALON NATIONAL
h
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TRAVAUXAU QUAI
instances de M. le mai-
Ministère des Travaux

Publics fait actuellement exécuter
de nouveaux travaux d’élargisse-
ment à l'embarcadère du quai de la
Pointe afin de faciliter l’'embarque-
ment et le débarquement des auto-
mobiles, Ces travaux donneront
une plus grande facilité de manoeu-
vre et permettront d'attendre avec
moins d’impalience que la situation
‘conomique se rétablisse suffisam-
nent pour justifier l’extention au
quai, qui seule pourra rémédier
parfaitement à la situation.
M. Dubé a aussi obtenu certains

travaux de draguage à l'ouest du
puai, Ces travaux, maintenant ter-
mings, feront disparaître toute
crainte  d'échovement pour notre
traversier dans les basses marées.

eetSp

L'INDUSTRIE
DE LA SOIE À

MONTMAGNY
“L'Evénement”" ;

i

 
 

Nous lisons dans
le jeudi dernier:
“L'honorable M. Adélard

t les personnages qui  l’accompa-|
rnaient à l’Exposition ont profité
le leur passage à Montmagny, hier,
pour visiter la manufacture de soie.
A. Binz Limited. Is onl Cté en-
‘hantés de leur visite.
“La manufacture de soie de Mont-

magny opère depuis le 15 décembre
lernier et travaille de minuit le lun-
di jusqu'à minuit le samedi, On v
emploie présentement 209 personnes
et la produeton journalière est de
3000 verges de soie artificielle, 95
métiers sont constamment en acti-
sité dans la manufacture”.
La Compagnie Binz, désirant éten-

tre son champ d'opération, s'était
adre à

   

 

à notre Chambre de Com-
merce, le printemps dernier, pour
wiveir une manufacture semblable
m notre ville, Il s’agissait pour nous
de fournir, comme on l’a fait à
Montmagny, un capital de $30,000
pour en assurer l'installation.

11 est bien regrettable que le mon-
tant n'ait pu être souserit, car Pou-
verture de cette indusrie chez nous
eut réglé pour une bonne partie la
puestion du chômage.
Nous n'entendons pas critiquer

qui que ce soit, mais il nous semble
xister une singulière apathie chez
nos hommes d'affaires, pour ne nas
dire autre chose, N'oublions pas
que la fortune ne vient pas à celui
jui se contente de se croiser les
‘ras, Elle est. comme une belle fil-
le: on ne l’amadoue pas sans lui
faire un brin de cour.

ONE INITIATIVE
Sclon le Progrès du Colfe, les élè-

ve supérieurs, au séminaire de Ri-
mouski, bénéficieront désormais de
cours pratiques d'anglais, Le but
le ces cours cz de former les élè-
ves i la pratique de l'anglais tel
qu'on le parle. “Les sages divec-
teurs de notre maison rimouske
d'enseignement secondaire se ha-
tent de démontrer l'opportunité
d'un cours pratique et sérieus de

1e  

 

 

  

langue anglaise et de Vimposer à
leurs élèves avancés, comme une
impérieure nécessité, Très bien et
bravo”, éerit l'un des collaborateurs
au Progrès du Colfe. En fait,
nomhre de jeunes gens qui sortent
de nos collèges et de nos séminai-
res ne savent pas assez l'anglais.
Serait-ve toujours In faute de cu
maisons d'enseignement? Non pas,
Pans tel ot tel de ces collèges il y
n de bons professeurs d'anglais,
spécialisés en la matière et qui don-
nent d'excellents cours; mais il se
trouve que les élèves n'attachent
pas à ces leçons l'importance qu'il
y faudrait, sous _prétexte qu'ils
n'auront pas besoin de Tangle
Qui, maintenant, chez les gens ins.
teuils, peut justement se vanter de

n'avoir pas besoin de bien connai-
tre vette langue? Et combien, dans
cette même catégori, ne regrettent

pas plutôt de ne pas l'avoir apprise

comme 11 conviendrait?  l'ancuns

même doivent sv remettre à Télu-

dier. Aussi bien la décision des au-
torité du séminaire de Rimouski
vst-elle à signaler, à commenter, Oue

les parents appuient de toutes leurs

forces les maisons d'enseignement

qui portent une attention particulic-

re à l'anglais eb dans quelques an-

nées l'on rencontvera de moins en

moins d'hommes instruits, où cen-
sés l'être, qui sont tout juste, uni-
lingues, quand il leur serait si utile

   

    

d'être bilingues, dans leur profes-

sion, leur carrière ou leur oeeupa-

ion.tion 2»

“Le Devoir”

Employés de chemin de fer
revenus à l'ouvrage

Une dépêche. de Winnipeg au
“Star”, de Montréal, nous apprend
qu'environ IX00 employés des Che-
mins de fer Nationaux Canadiens,
reculés à raison de la diminution du
trafic, sont retournés à l'ouvrage en
divers endroits dans l'Ouest Cana-

  

Mouvement D
 

écentralisateur
La dernière réunion de l'Asso-

ciation du Barreau Rural à la Ki-
vière-du-Loup, en Juillet dernier, a
donnée l’idée aux notaires des. li
tricts ruraux de former une asso-
viation semblable pour leur profes.
sion.
Nous avons déjà reproduit quel-

ques-uns des intéressants arficles
qui ont été its à ce sujet. Nous
reproduisons aujourd'hui un autre
de ces articles publié dans le “Pro-
grès du Golfe” sous cette rubrique
“Mouvement décentralisateur”.

Le titre est bien trouvé. C'est ab-
solument l'esprit qui a animé lus
fondateurs de PAssociation du Bar-
reau Rural ct qui anime les pro-
moteurs du nouveau mouvement.

S'il ne s'agissait que de rivalité fi
nancière entre les membres d'une
même profession, la question méri
terait peu Vintérét du public ea
néral. Mais le principe de ces as
sociations a des racines plus
fondes dont peuvent être appele
tirer parti toutes les classes
les.

Des

   

  

    
  

a
socia-

  

causes multiples ont comiri-
bué à la crise qui nous élreint en-
core. Parmi les principales, bien
des économistes mentionnent le
trop rapide développement des

Godbout Etands centres urbains aux dépens nomiques,

pro- ‘

des régions rurales. La concen.
tration de la richesse qui s'en es
suivie a fortement ébranlé l'équili-
bre de l'organisme social.
On prêche aujourd'hui, comme

palliatif, le retour à la terre. C'est
fort bien, mais ce n’est pus suffi-
sant, 1} faut encore que, parallèle-
ment à l'agriculture, se développent
en même temps ces autres cellules
de l'ordre social que sont les petites
villes de pravinee. Une juste dis-
tribution de la richesse publique
permettra seule de donner une sta-
bilité assurée à l'ordre économique
de la province,

Pour arriver à ce résultat, il im-
porte de mettre terme an plus tôt

 
   

    
à ec tème de centralisation fi-
nancière ou industrielle à outran-
ce dont l'inauguration nous a déja
“enusé tant de maux, en ruinant Fi-
nitiative individuelle, Le mou-
vement de recul a déjà été com-
mencé par le barreau rural et s’ac-
centuera, AVONS-NOUS

l'assistance que lui apporte mainte-
nant le notariat rural. Puisse l’idée
de déventralisation, maintenant lan-

‘cée, continuer à pénétrer dans tou-
tes les couches sociales et nous aider
à ramener un peu d'ordre dans le
jchaos de no=z bouleversements éco-

FILACCUUS.

  

  
  

 

MOUVEMENT DECENTRALISA-

TEUR QUI SE MANIFESTS

 

Echo du congrès des avocats ru

raux == Chez les notaires — hn
position du papier, comme celle

du... thé, pourrait bien declen-
cher une insurrection -— Un
“trust” dont se méfient les no-

taires de la campagne «t leurs

amis.
 

À TRAVERS

LA PRESSE RURALE

L'idée de décentralisation va bien
son chemin et reçoit un accueil de
plus sympathique dans les distriets
ruraux de notre provines, si non
en jugeons par la publication Kbé
rale ut généreuse que maînts hebdo
madaires rionaux ont donnée à
des articles inspirés par la tenue
d'un Congrès du Barreau Rural à
Rivière-du-Loup, en juillet dernier.
Avec raison pouvons-nous croire

que plus les grandes villes, comme

 

   

 

Montréal et Québec, ventraliseront
jles rouages de l'administration judi
claire et civile, le contrôle du com-
merce, de la finance, de l'industrie
et des divers intérêts professionnels,
plus les centres éloignés, comme les
villes et villages de province, périeli-
teront et s'anémieront, et mo i
y aura de nuvchées propres Vi
coulement des produits agricoles. N
va de soi que, si tout converge à fa-
voriser le monopole des affaire:
dans une où deux grandes villes.
les autres centres proches des huhi-
tants de la canipagne ne peuvent

que perdre graduellement, aveu
leur importance, de leur activité, d
leur vigneur, de leur population et
de leur capacité de consommation.
De nombreux journaux rarauw

 

  

réalisent évidemment cette concep

tion des intéréls économiques de

leurs régions et ne manquent pa
une oceasion d'appuyer tout mouve
ment tendant à la décentralisation.
Ainsi, la tenue du congrès de l'As-
sociation du Barreau rural, auque
ils n'avaient pourtant pas été imi
tés À se faire représenter, à éveille
Pattention of Ia sollicitude 1a plu.
hienveillante de plusieurs d'entre
eux, Et le projet d'in greagpement
éventuel, distinet, des nolaires ru
vaux. entraînés par l'exemple d-
leurs confrères avocats. pour
causes analogues, à si vivement in
té 6 eL impressionné les rédue-
tions de notre petite presse qu'elles
ont fait, d'un bout à l'autre de la
provinee un vigoureux écho au eri
de soulèvement et d'appel à la défen-
se lancé, il y a quelques semaines.
par un notaire de notre région, Mtre
Philippe Cossette. de Cansap=cal,
Dans leur ardente sympathie nour
le projet émanant de celui-ci, des
hebdomadaires ont été jusqu'i ajou-
ter nos propres commentaires of

ceux de la Patrie dans leurs prontez
colonnes, en marge de la lettre du
notaire Cossette. Tang et si bien
fut effective cette publicite gue Vie
dée d'une Association rurale des
Notaïres est entrée déjà dans Tes
prit de plusieurs tabellions éparoil
lés aux quatre coins de la provinre,
eréant entre eux un lien moral qui
pourrait hien. pl tot qu'on ne le

prévoit, se matérialiser sous ferme
d'une union professionnelle similai-

    

 

  
   

 

  

re à l'Association du Barreau des
ampagnes,

Les notaires, comme les avoeals,
qui habitent el pratiquent en pro.
vince, se plaignent. d'être iynorés
dans les conseils de leur profession
et d'être en butte à des mesures ve-
xatoires qui, sous prétexte de sau-
vegarder l'intégrité professionnelle,
ne se justifient point quant à eux.

Ainsi, pour ne viter qu'un cvem-
ple entre plusieurs, après Ia comn-
tabilité officielle “obligatoire” dont
Jes effets, comme l'application, sont
au moins fort problématiques, on
parle de leur imposer usage dun
panier uniforme, officiel aussi, qui
leur serait vendu par leur Chambre

 

et sans lequel ils ne pourraient fai
re d'actes, Qui ne voit déjà combien
cette mesure ne saurait étre gue

  
trace we «1 entravante de Ta pra- dien. Espérons que l'Est se senti-

affaires dans cette partie du pays.

BLAISE FOUR
AVOCAT - P  tique notariale. à la _rampagne, où

ra aussi bientôt de cotte reprise desjles notaires sont si Méquemment ap-t
Ipelés à voyager au loin, et de la fa-

 

NIER B.A, LL.B.
ROCUREUR

EDIFIGE BANQUE PROVINGIALE
319 Lafontaine
 

Bureau à Notre-Dame-du-Lac tous les samedis

 

con la plus imprévue, pour instru-
menter, Le public, sil à pu se
plaindre parfois du certains notai-
res (comme 11 s'est plaint, d'ailleurs,
de certains avocats, médecins, secré-
faires-trésorie liducilaires,  cour-
tiers ot d'autres prévaricaleurs ap-
partenant même aux corps les plus
vénérables), ne leur a jamais repro-
ché, que nous sachions, comme une
faute même légère, d'avoir écrit
leurs actes sur un papier de qualité
inférieure, Lors même que des ne-
tes furent attaqués devant les tri-
bunaux, il n'est pas à notre connais
sunee que ce fg jamais a cause de
lu texture médiocre du papier, Et
quant à ces Messieurs qui ont filé
ou qui fileront au Mexique, on peut
eroire que, s'il est question de va-
pier parmi les motifs de leur fuite,
le papier-monnaie est infiniment
plus important dans l'affaire que le
papier-minute où le papier-copie!
Or il pourrait bien arriver que le

papier, comme le thé dans l'histoire
de l'insurrection américaine, vienne
à iouer un rôle dans la scission ov'on
sent venir entre les notaires des
villes et ceux... des champs, Et le
publie des campagnes, qui est hald-
tué de vieille date à requérir les ser-
Vices des notaires en tout temns el
en tout lieu, fut-ce dans la dix-neu-
vième concession du canton Donna-
caron où Lorambarré, s'insurgerait
certainement avec eux contre cette
honne Hague de papier formel, offi-
ciel of obligatoire, qui les empêche-
rait de faire, au besoin, dos actes,
parce qu'ils n'en auvaient pas ou

I nen auraient plus dans leurs sacs.
i La loi actuelle réglemente, d’ailleurs.
suffisamment cet accessoire indis-
pensahle du sacérdoce notarial qu'on
peut heureusement trouver dans la
plnpart des boutiques de vi el
lex maisons d'école Mais sil ful-
ait qu'il devint obligatoirement re-
véto du sceau ot des armes de
corporation, i} ne serait plus po
Me de s'en procurer même chez les
libraires et les grands papetiers, Il
y aurait un feast centralizateur
ruélque part. à Montréal ou à Qué-
bec...

Si les notaires urbains, partisans
le ve trust persistent à tentor de le

X en dépit des répugnances et de
l'hospitalité de leurs confrères came
pagnards, ces centralisateurs Cons-
cients on non devront se résigner à
filer un mauvais coton, Is auront
<ûrement dans les jambes des obsta-
cles qui ne seront pas de papier et
auxquels ils ne s'attendent pas, Cav
ny a pas que des notaires ruraux.
dy a aussi des députés ruraux à la
Legislature, et nu surplus une vail-
lante petite armée d'hebdomadaires
alertes et combatils qui éprouvent
plus que jamais le besoin de s'unir
pour se défendre sur tous les ler-
rains contre toutes les tentatives de
centralisation et d'accaparement par
les monapoleurs des grandes villes,

DIAVOLO.
“Le Progrès du Cole”

  

  

  

  

   

 
 

   

     

  

 

 

  

Décès de Mme F.-X.Dufour

Nous revreftons d'annonver le dé-
vès, le 19 septembre, de madame F.-
X. Dufour, née Héloire Bérubé. de
St-Philippe de Novi, à Täge de 79
ans,

Elle était la mère de M. F.-X, Du-
four. avocat de St-Jnseph de Beauce.
de M. Taneréde Dufour, notaire, de”
Ste-Germaine, de M, Omer Dufour,
de Quebec, de M. Léger Dufour et
In tante de M. Léo Béruhé, avocat.
de cette ville.

Les funérailles ont eu Tieu, ce ma-
tin. à Rt-Philippe de Néri,
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CANADA
PROVINCE DE QUEREC
t TOMTE DIE RIVIERE DU LOUP
CITE DE RIVIERE DU LOUT

AVIS
Je donne avis qu'une liste des élec-

teurs de la mimicipalité de la Cité
de Rivière-du-Loup pour les dlee-
tions à l'Assemblée législative de
Québec a été dressée suivant la loi
et que l'un des doubles en est dépo-
sv à mon bureau, où tous les intéres-
ses peuvent en prendre connaissance,

Les demandes en inscription où en
radiation seront reques à mon bu-
renu jusqu'au trente septembre ine
clus,

Donné a Rivière-du-Loup le seiz-
ième jour de septembre 1932,

J. LEREL,
Secrétaire-Trésorier.

  

  

confiance, de!

LA CONSTRUCTION
DE L'ORPHELINAT

La construction de l'orphelinat,
dont il est depuis si longtemps ques.
tion, est maintenant chose assurée.
L'émission d'obligation de la Compa-
gnie de Construction, au montant de
$125,000.00 a été vendue à Côté,
Garneau Limitée, courtiers en obli-
gations, de Québec, et le contrat tour de
pour la construction a été donné à
MM. Dumont et D'Amours, entre-
preneurs de cette villes Les tra-
vaux préliminaires sont commencés
depuis les premiers jours de la se-
maine,
—t>-#>

NOYADE A L'ECLUSE
DE LA VILLE

Encore une noyade en fin de se-
maine, la troisième depuis un mois
dans notre ville. La victime, cette
fois, est un enfant de 9 ans, Louis-
Marie Bélanger, fils de M. Ulric
Bélanger, télégraphiste,
l'enfant était parti avec deux de

ses petits frères pour aller jouer
p du barrage du pouvoir hydrau-
lique. Ms se rendirent à un endroit
réservé aux employés de la ville
pour le nettoyage de la grille. Louis-
Marie se pencha, à un moment
donné, pour ramasser un morceau
de bois flottant quand il perdit l’é-
quilibre et tomba dans le bassin. Le

   

 

  

 

  
   

 

 

volités, à nos ambitions, à nos‘joui
sances, elles jeûnent, elles. veil
elles prient pour nous; pendant
nous nous amusons aux bagatell
du monde, elles sont à genoux,

On me raconta, hier, que dans
une grande ville de notre Province,
où il y a un Couvent de Carmélites,
tout dernièrement les pauvres reli-
gieuses dûrent sonner la cloche pour |
appeler au secours: elles mouraient {(Mandant miséricorde pour ces pau-
de faim! C’est ce qui arrive mal-[|Yres aveugles que nous sommes;
heureusement quand la charité n’est pendant que nous nous affolons
pas organisée avec méthode, au. |!à recherche vaine du bonheur, ell

ces Monastères d'Ordres |implorent la lumière pour nos âmes;
Contemplatifs, qui n'ont pas de res- pendant gue nous oublions nos des-
sources, et à qui une règle austère |tinées célestes pour les. matériellés.
défend de mendier. jouissances d’un moment, elles -mé-

Ainsi nos pauvres petites Claris- ditent, elles chantent les louanges d
ses à nous, qui ne peuvent rien de-| Dieu que nous délaissons, elles: r
mander, et qui n’ont pas même une [Parent pour notre indifférence,‘ nog-
eloche d'appel!.... Allons-nous les [OUblis, nos outrages!... Nouveaux
laisser mourir?... Non! Notre po-| Moises, elles tiennent constamment
pulation est trop généreuse et trop [élevés en croix leurs bras implora-
pitoyable à tous les nécessiteux!teurs pour les péchés du monde, et
Organisons done notre charité, afin |détournent de nos cités la colère di
que ces douze pauv”es que le Bon vine. ;
Dieu nous a donnés, soient toujours{ Si nous voulons que Dieu. fasse
sûrs du lendemain. eroitre nos moissons, réussir “nos

Et voila!... C’est l'Oeuvre dulprojets, se réaliser nos rêves, s'ac:
Pain de Ste-Claire que nous allons |Complir nos désirs: si nous voulons
mettre sur pieds cette semaine. Des qu’Il bénisse nos maisons, qu’Il pre
Zélatrices passeront dans les fn-|tège ceux que nous aimons, répan---
milles: elles mendieront au nom de|dons à pleines mains l’aumône: “qui:
St-François le Séraphique, et de sa|dunne aux pauvres prête à Dieu”,
douce petite soeur, Sainte-Claire, [c'est la promesse du Christ, étern
dis gous!... Dic sous par mois! unile comme sa parole!
morceau de pain!... Qui d‘entre| Soyons bons, soyons  charitables,
nous ne peut pas donner dix sous?..| Dien saura bien nous le rendre.
Qui d’entre nous ne dépense pas inu- Ce pain que nos prières chaque
tilement, pour ses plaisirs, un dol-| jour Lui réclament, souvent du bout
lar par an?... des lèvres et sans ferveur, les neti-

Puisqu’elles sont là au milieu de|tes Soeurs mieux que nous le Lui
nous, si humbles, si patientes, si ré- demanderont quais soyons pour

Our: ‘entrai ur ot - |signées à tout, si saintes, vivantes es avec nos dix sous par mois.les

courantetaina jura grilleoa leçons de pénitence, de mortification,  messagers de Notre Pere du ciel ‘ap-- 7

pe ais “,de perfection évangélique; puisque portant le pain quotidien... ;
Grandmaison et ses hommes qui à | L fri Soeur ANN
avaient été appelés immédiatement P2H ant que nous courons a nos Iri- ur .
sur les lieux, après une vingtaine de
minuies de recherches, On ienta de

L'incendie a visité notre ville à

le ranimer, mais l’enfant avait ces-
sé de vivre,
Une enquête a été tenue, lundi,

et un verdict de “mort accidentelle”
a été rendu,
La victime laisse pour pleurer sa }

perte, son père et sa mère,trois frè- deux reprises dans le cours de la
res et cinq soeurs. journée de lundi.

Les funérailles ont eu lieu, hier Le premier a éclaté vers les sent
heures du matin à la résidence de
M. Albert Boulanger, comptable de
la Cité, L'ameublement a été pra-
tiquement tout détruit et la bâtisse
a souffert des dommages considéra-
bles. Les pertes se chiffrent à plu-

matin, en l'église de St-François-
Xavier, au milieu d'une nombreuse

sieurs milliers de piastres couvertes
en partie par les assurances.

assistance.

Le second a eu lieu vers les minuit

Nous prions la famille éprouvée
d'agréer nos plus vives sympathies.

détruisant le garage de Monsieur
J. B. Lavoie, avocat, rue Iberville,

PERDU

son automobile et celui de Monsieur

Un porte-monnaie en cuir noir,

M.-E. Pelletier, agent d'assurance.

contenant licences d'auto, etc. a été
perdu. Si retrouvé, prière de le

M. Lavoie portait seul des assuran-
ces.

 

    
  

  

    

 

   

  

   

  

 

   
   

 

  

 

  

  
  
  

   

 

     

 
 
 

Feu Mme Napoléon Ro

 

 

Le 19 septembre, à St-Alexandre
est décédée dame Marie-Jeanne-S
rois, épouse de feu Napoléon Ro)
Elle était âgée de 36 ans et 7 mois.

Ses funérailles ont eu lieu ce m
tin, à St-Alexandre. ;

Nos vives sympathies.

  

  

 

 

Mardi, le 27 septembre, à 8.30
hrs, dans l’église de St-Françoi ;

Xavier de la Rivière-du-Loup, sera.

chanté le service anniversaire de’
feu M. René Lavoie.
Parents et amis invités.

  
remettre au bureau du

“Saint-Laurent”.
IR — 1 fs p. p.

     

 

  
  

    
  

  

    

   

 

  
  
  
  
  
  

  

     

           
         

 

     

      

     

     

    
  

     

    

      

    

NOUVELLE EMISSION

Obligations garanties entièrement par un octroi du Gouvernement de
la Province de Québec, en vertu de la Loi de l'Assistance Publique.

$125,000,
L’Orphelinat de Rivière-du-Loup

5%
Échéances : ler octobre 1933 à 1952

 

Date d'émission : fer octobre 1932
 

 

Capital et intérêts semestriels (ler avril et 1er octobre) payables à la Banque
Canadienne Nationale à Québec, Montréal ou Rivière-du-Loup,

au choir du détenteur.

Obligations à coupons en dénominations de $1,000., $500. ef $100.,
avee privilège d'enregistrement quant au capital.

Fiduciaire: TRUST GENERAL DU CANADA

 

L'Orphelinat de Rivière du Loup fut constitué en corporation, par lettres paten-
tes de la Province de Québec, le 12 août 1932. Son administration en sera confiée
aux Révérendes Soeurs du Bon Pasteur.

Læ capital et les intérêts du présent emprunt sont entièrement payables par le
Gouvernement de la Province de Québee, à même les Fonds de 1'Assistance Publi-
que. Par l'arrêté ministériel, No. 2095, en date du 31 août 1932, approuvé par le
Lieutenant-Gouverneur, le 2 septembre 1932, le Gouvernement de la Province de
Quélec s’est engagé à verser à chaque semestre, pendant 20 ans, l'intérêt et l'amor-
tissement d’une somme de $8125,000 à 5% suivant un tableau approuvé par l’Hono-
rable Trésorier de la Province de Québec.

Le produit de la vente de ces obligations servira à payer une partie du coût de
la construction de cet Orphelinat, dont les travaux sont actuellement en cours et qui
devront être terminés au cours de l’été prochain.

ORDRE DE REMBOURSEMENT

Fcheances Montants Echéances  Montants Echéances Montants

195: $3800. 1940 $5300. 1947 $7400.

1934 4000. 1941 5600. 1948 7800.

1935 4200. 1942 5900. 1949 8200.

1936 4400. 1943 6200, 1950 8700.

193 4600. 1944 6500. 1951 9100.

1938 4800. 1945 6800. 1952 9600.

1939 5000. 1946 7100.

97.00 et l’intérêt couru.
96.00 et l'intérêt couru.
95.00 et l'intérêt couru.

Eehéances, 1938 à 1940 :
Echénnces, 1941 à 1944 :
Echéances, 1945 à 1952:

PRIX :

Les échéances de 1933 à 1937 ne sont pas disponibles

Ces obligations sont offertes condition rellement A leur émission et livraison et à l'obtention

d'une opinion favorable de nos aviseurs quant à leur légalité.

Livraison des titres définitifs : le ou vers le 10 octobre prochain.

CôtéGarneauLimitée
Banquiers enValeurs
  

56, RUE ST-PIERRE QUEBEC  
Tél. 2-2018 & 2-2019 
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- 22 poêles usagés, $5.00 et plus.
- 8 fournaises, votre choix pour $' =
|: 2 laveuses électriques à $35.00 * #

': Vulemanqued'espace en magaginil nous four vendre
‘ce stock sous peu pour faire place

marchandise nouvelle. . .

“AU MAGASIN DE POELES

243 rue Lafontaine.

      

 

   

   
    

Poeles

 

* $6.00

POULIOT -

 

 

   

     

    

 

noins quatre ou cinq
e-voulais consacrer

ue à notre cidre, le
i vec des pommes cana-

es, mais je tenais à être dans
‘aujet, à en absorber une bonne

ose pour: tout dire. C'est fait et
jé suis’ dans-les: meilleures dinsosi-

“ tions possibles pour vous parler du
re. canadien Si j'avais une au-

ille-4 vider, je pétillerais

   

 

   

  

comme unifeu de sapin, je ruissel-
- derais “d’ésprit et d’enthousiasme.
Mais 1¢:plustriste de la chose, c'est
‘que je:n’aipas d’autre bouteille et
ed mis- m'ont aidé à pomper

e bouteille, qui trône sur
mon pupitre. Je vous di-

: depuis quelques semaines,
“fine Véritable passion du ci-

J wvais‘lu f ce sujet des arti-
. cles qui ‘avaient jeté le désarroi au
-tréfond-de' mon être.

: rencontré mon médecin à qui j'avais
rÂaitépart.de mon dessein: “Ne fais
fas cela, mon cher, ce sera ma rui-

ies tu n'auras plus besoin de mes
idea”:Il.n’en fallait pas plus.

mment. et ou se procurer ce
eux liquide? J'ai bien en

quelques amis originaires du
de Rouville, pays par excel-

, pommes, mais pas moyen

     

  
  

  

 

  

  

         

   
    

    

   

    

  

  
  

  

 

  

  

 de:les-atteindre. De guerre lasse,
@ à un magasin de la
jon des Liqueurs. “Vous

 du’ cidre, m'a dit un commis
“la figure comme un cinq de-
ds,mais. ce n’est pas ici qu’il

1sfaut-vous adresser. Traversez
e, vous voyez là-bas on y. vend

ifchissements”. Je restai
J’explique que je veux

idré de pommes authentique ct
. reuvage sacrilègement ba--
“x.tisé ‘cidre de . pommes, qui contient

 

   

. Conservez la
Santede vos
Enfants!

a diète de l’enfant,
vitamine! Sans cela,

2 arque
EMA” occupe un premier rang

es aliments contenant du
© la vitamine.

E  -"Pour/la santé de toute votre fam-

J’avais aussi

 

BUVONSDU CIDRE
quatre-vingt dix-neuf pour
d’eau, un peu de sucre, un peu d'es-
sence et beaucoup de gaz. Mon
homme finit par comprendre et con-
fesse qu’il n’en a pas. De retour
chez moi j’accroche le Téléphone et
j'appelle le Pied-du-Courant, je
veux dire la maison-mère de la Com-
mission des Liqueurs. On me ré-
pond que la Commission vend du ci-
dre authentique, mais il faut aller
l'y chercher. J'aurais embrasse
mon informateur, si le téléphone a-
vait l'accessoire snécial à cet effet.
Le lendemain midi, je saute dans
un tramway qui me déposc angle des
rues Craig et Delorimier. “Du ci-
dre” me dit l’homme au guichet, il
n’en reste justement trois bouteil-
les. — Je vais en prendre une pour

cent

commencer”. On m'’apporte une
bôuteille capuchonnée de rouge et
ayant grand air dans son étui de
paille. On me l’emballe avec des
précautions infinies.
Et c’est cette bouteille que ie

viens justement de boire en votre
honneur, chers lecteurs. Je ne re.
grette pas ma peine et mon cinquan-
te sous. Excellent, ce cidre. Un
peu suret, vous savez ce petit goût
de champagne, un petit goût de re-
venez-y.I

Il m’était déja arrivé de boire du
cidre, chez un bon cultivateur de
mes amis, Il était trop sur, le ci.
dre, pas mon ami, ce qui cependant
ne m’a pas empéché d’en boire deux
autres verres, et je m'étais senti
bien, très bien même, à ce que je me
rappelle. Mais le pourcentage en al-
cool était trop fort, et surtout, je le
répète au risque de peiner mon ami,
le cidre était trop sûr. Quelque
temps après, dans la même localité,
à un bazar, on vendait du cidre à
cing sous le verre. Pas pire. J'en
;bus et rebus, et je m'étais presque
ruiné pour encourager les petites
vendeuses.

Mais assez d'histoires. Nous vi-
vons dans une province où l’on ré-
colte les plus belles pommes du
monde, où il s’en perd des milliers
de barils chaque année, Pourquoi le
cidre est-il si rare? On a écrit et
répété que le cidre est le meilleur
breuvage, suivant les avis de la fa-
culté médicale. C’est un excellent dé.
puratif et diurétique, il nettoie l’es-
tomac, le fortifie, lave le foie, dé-
barrasse le rein des calculs, il pré-
vient et guérit le rhumatisme ct la

 

; L'AÎIé, employez surgla table, et a la Boutte. Les journaux de la semai-
|Z ‘cuisine, la Mélasse “BEMA”’—la pedernière ous apprenait queit 5e : evait bientôt ouvrir une cidre-set laplus économiqueau ‘ ! 1I : rie canadienne française assez con-

sidérable. Mieux vaut tard que ja-
mais et espérons que nous pourrons
acheter le cidre aux épiceries comme
la bière et à un prix abordable. La
bière alourdit, gonfle, épaissit la
bouche et l’esprit. Le cidre désaltè-
re, égaie, prévient les maux de l’es-
tomac, du foie et des reins. Buvons
du cidre et oublions la goutte, les
ealculs du rein et les caleuls tout
courts, le rhumatisme, le communis-
me, le bolchévisme, la crise, ete...

J'ignore la loi qui régit la fabri-
cation du cidre, mais je conseille
aux lecteurs qui ont des pommes,

Extra Fancy

pommes sauvages, pommes tachées,
ete.... de fabriquer du cidre. Le

desBARBADES
es ministère de l'agriculture qui a dé-

) jà une foule de brochures intéres-
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LISEZ CETTE
D

huit enfants. Je n'ai
mois et je l’ai naturellement

entre ses repas.

et plus gai.
jour de maladie.
On me dit: “Quel charmant

mande aux mères soucieuses

Les photographies et les

 

le nourris. ‘Le Lait Eagle est en honneur chez moi.

      
LETTRE
"UNE MERE RECONNAISSANTE

Madame William McLean, d'Elora, nous écrit: “J'ai une famille de
nu allaiter mon dernier bébé que durant quatre

élevé au Lait Eagle. Il a toujours été
un enfant bien constitué; mais après avoir l'avoir mis au Lait Eagle,
il ne w'a presque plus causé de trouble.

On ne saurait imaginer un petit être plus heureux
I a percé ses denis sans difficulté et n'a pas connu un

Partout où je vais, il fait l'admiration des gens.

M dormait paisiblement

bébé!” et on me demande comment je
Je le recom-; ! ; ”

de bien alimenter leurs nourrissons.”

lettres publiées par la Compagnie
Borden sont des témoignages spontanés de parents reconnaissants,

Superbe Livret Sur Bébè! Gratis!
 

   
The Borden Co., Limited,
115 George Street,
Toronto, Ontario.

de Bébé.

Nom .. revnvensot000.nc0sa0ena00

Adresse ..….….……srescercenerenss

Messieurs,—Veuillez m'expédier, gratis, un exem-
plaire de la nouvelle édition, 64 puges, du Bicn-Etre
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santes à son crédit, devrait en nu- VARIETE
blier une sur la fabrication du cidre
et la répandre parmi les intéressés,
Une campagne de publicité pour en-
courager la vente du cidre serait
extrêmement facile, opportune et
us très coûteuse. Que les brasse-
ries et la Commission des Liqueurs
ne s’inquiètent pas, il restera enco-
re toujours de buveurs d’autres
‘hoses. La consommation du cidre
eréerait pour nos cultivateurs une
source additionnelle de
Chacun sait s’îls en ont besoin et si
tous en profiteraient. Buvons donc
du cidre. Le cidre devrait revenir
notre boisson nationale. Le cidre al-
loge Pesprit; ça ne nous nuirait
pas,

CER.

—

Le sel pour les bovins
sur les herbages

La quantité de sel employé par
les bêtes. à cornes sur les herbages
varie suivant les conditions de tem-
pérature: telle est «du moins la con-
clusion que se dégage d’une étude
spéciale entreprise sous ce rapport
à la station expérimentale fédérale
d'herbages de Manyberries, Alberta.
Lorsqu'il fait humide ou que la terre
est encore recouverte de neige Jes bè.
tes à cornes mangent plus de sel due
lorsqu’il fait sec. La consommation
a été en moyenne de 51 livres de sel
par mois et par tête entre avril et
novembre. C’est en juin et juillet
qu’il y a eu la plus grande perte de
sel par suite de l’exposition à l'air
tandis que pendant la première par-
tie du printemps et en automne, lors-
que la pluie était faible, la perte é-
tait insignifiante.

a>

Sacoche trouvée

Une sacoche bleue, contenant un
chapclet, un livre de messe, un mi-
roir et quelques autres menus objets
a été trouvée dans le cimetière St-
Patrice, dans le courant de la semai-
ne dernière. On pourra la réclamer
en s'adressant à M. Lambert,
gardien du cimetière.
18 — 1 fs p. p.

revenus.

Une église construite
en deux cent dix-neuf ans
On mande de Munich qu’à Neu-

hilligen, en Bavière, a été terminée
récemment la construction d'une é-
glise catholique qui présente cette
particularité d’avoir nécessité deux
cent dix-neuf ans de travaux, pour
pouvoir être achevée. Le 9 juillet,
pour la première fois, une cérémonie
religieuse y a été célébrée.
La première pierre de ce sanc-

tuaire avait été posée en l’année
1713. Avec une belle confiance le
cure et les paroissiens d'alors se mi-
rent à oeuvre pour construire leur
église. Mais bientôt argent vint
à manquer et il fallut arrêter l’en-
treprise. Des fonds étant survenus
par intermittence, on put reprendre
périodiquement les travaux pour les
arrêter de nouveau lorsque les res-
sources étaient épuisées. Mais ces
necasions ne se présentérent qu’à
de très longs intervalles et il fallut
attendre plus de deux siècles pour
que, en dépit pourtant de la crise
économique dont souffre actuelle-
ment l'Allemagne, l’édifice pût être
complété.
On peut croire que, dans ces

ditions, l’église de Neuhilligen
chères à ses paroissiens,

——_m-——

coû-
sera

LE CONTROLE DES VACHES
LAITIERES FAIT DES

PROGRES |

L'une des initiatives les plus im-
portantes dans l'amélioration des
varhes laitières et l’exploitation des
troupeaux, est le contrôle des va-
ches laitières, Dans l'Ontario, la
Saskatchewan et la  Colombie-Bri-
tannique, le travail se fait sous la
surveillance du Ministère provineial
de l'Agriculture; dans les six autres
provinces, il est conduit sous la sur-

{veillance de la Division fédérale de
l'Industrie Animale. Depuis 1926 le
nombre de sociétés entrées a passé
de 85 à 320, le nombre de trou-
peaux de 1,195 à 4,061 et le nombre
de vaches de 12,142 à 51,772 (pour
1931). Tn ces six dernières années
le nombre de vaches dont la produe-

 

 

 

 

tion a été contrôlée pendant huit
mois a augmenté de 16,928 et la
production a augmenté en moyenne
de K15 livres de lait et de 55,78 li-
vres de.gras de beurre par vache. 
 

       
     

|. “Labièrequevotrearrière
grand'père buvait”

_ÉTABLIR À MONTREAL EN 1786
esprit sportif reviendra

Dr HENRI PROVENCHER
QG1 7? RGIEN-DENTISTE

l'ous genres de travaux dentaires garantis sans douleur

RAYON X

BUREAU: No 162, rue Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.
Tous les samedis, de mai à novembre le bureau, ferme à midi.

   

Argent à prêter
 

Vous trouverez à prêter votre ar-

gent en vous adressant à J. OSCAR
LEVESQUE, notaire, 18 rue de la

Cour, Rivière-du-Loup.

À VENDRE
A vendre, à bonnes conditions

l’immeuble du Cercle de Fraservil
le, situé au No. 10, rue Beaubien
Rivière-du-Loup. Pour plus amples
informations, s’adresser à

J. Oscar Lévesque,
18, rue de la Cour,

Rivière-du-Loup

Petites Annonces |
Servante demandée
On demande une bonne servante,

sachant faire la cuisine, et pouvant
aider au travail de la maison.

S'adrosser au No 4, rue Joly,
(rue de l'Hôpital).

18 — 1 fs p. p.

À VENDRE
Sleigh de 2 places et une sleigh

double à charroyer le bois, Le tout
en bon ordre. Chez

A. E THIVIERGE,
Rivière-du-Loup, Station.

16 — j. n. o.

 

 

41 — j. n. o.
 

 Chambre et Pension
 

Chambres à louer
Vous trouverez au No 32, rue

Fraser, chambres spacicuses, avec
cau courante, de réels bons lits, pen-
sion de première classe à un prix
raisonnable. Usage dun téléphone,
douche ct bain. Aussi garage pour
hivernement si désiré.

Pension de première classe, cham-
bres propres et confortables avec
eau courante, Chambre de bain mo-
derne, cau chaude et froide, Usage
du téléphone, Prix spéciaux pour
l'hiver. S’adresser à

Mme L. P. Tardif,
7, Avenue Hôtel de Ville.

P 40

 

17 _ Érréourançement sollicité. =EEEs w
’ e

Agent demandé Attention !
Pour sollicitation facile, Gros re- CHEVEUX! CHEVEUX!

venu, pour un homme qualifié. Oc-
eupation en ville à l'année. Adressez-
vous par téléphone au No 3553 ou
écrivez à Boîte Postale 10

Rivière-du-Loup, Centre.
17 — 4 fs p.

À LOUER
Une écurie pour chevaux avee

grenier pouvant contenir 2,000 hot-
tes de foin pressé. S’adresser à

A. E THIVIERGE,
Rivière-du-Loup, Station.

o.

Il me fait plaisir d’annoncer aux
personnes intéressées que je serai à
leur disposition tout l’été, pour tou-
tes sortes d'ouvrage en cheveux
Lresses, perruques, etc.

Et comme ma santé m’obligs à
discontinuer ce genre d'ouvrage, Je
ferai une grande réduction sur tau-
tes les tresses que j'ai en mains.
J'en ai de toutes les teintes de che-
veux à des prix pour convenir à
toutes leg bourses.

Je vendrai aussi bas
en cheveux et en laine,
marché.

Adressez vous au numéro 34, rue
Hôtel de Ville et vous aurez satis-
faction.

Mlle Alphonsine Paradis.

 

et mitaines
16 — j. n. à bien bon

 

Jument à vendre
Bonne jument, habituée à la voi-

ture légère, conviendrait  parfaite-
ment à un charretier.

S’adresser

 

Le “Saint-Laurent” est la proprié-
A nm té de ALPHONSE PARE et est

JOSEPH BEAULIEU, imprimé au numéro 234, rue La-
St-Epiphane. Lafontaine.
 

  

 

  

 

  

Carabines :arabines a vendre
Une carabine Savage, calibre 38-1
, Avec 5 boîtes de cartouches et À

chargeur. Un Mauser, calibre 43,
avec 2 boîtes de cartouches, S'adres
ser à:

55

63, rue Tdémiseouala,
ST-LUDGER

16 — % fs p.
 

Hommes demandés
jf Clairvoyante. .. ...

    
    

       

 

  
 

E. A DOUCET
Incendie - Garantie - Vie - Accidents

ET MARCHAND DE CHARBON

Rue de l’Eglise

|

‘Rivière-du-Loup.
Téléphone Kamouraska,

 

 CARTES D'AFFAIRES
 

Casgrain, Lizotte & Stein
AVOCATS ot PROCUREURS

7, rue de la Cour,

RIVIERE-DU-LOUP

Dr Ernest Pettigrew
MEDECIN — CHIRURGIEN

 

Léon Casgrain, C. R, M. P. P.
L. P. Lizotte, C. R.

Mare Stein.

27, pue Fraser

RIVIERE-DU-LOUP

 

 

LEON PARADIS
Dr Antonio Paradis AVOCAT et PROCUREURCHIRURGIE

Rayon X à l’Hôpital —_——

_— EDIFICE BELLE
Bureay à 2 heures P. M. “ler ETAGE

Tous les jours
Dimanche excepté.

RIV.-DU-LOUP, Centre
Tél. 158 7

Rue de l'église

RIVIERE-DU-1.OUP
 

 

Dr J. O. Benoit
MEDECIN — CHIRURGIEN

29 rue Lafontaine

RIV.-DU-LOUP, Station

 Louis Saint-Jacques
AVOCAT

semé

PE ~ ; Immerene S, Betire
Opérations à l’Hôpital BUG 5, Brera

Bureau : 2 à 5 heures p. m.

6 à 8 heures p. m.

4 RUE DE LA COUR

RIVIERE-DU-LOUP
 

 

Dr Alphonse Couturier

|

{J-Frangeis Pouliot, MP.
MEDÆCIN — CHIRURGIEN
Bureau : Chemin Témiscouata AVOCAT

(Edifice Ross)

Résidence : —_—
Ancien édifice Raymond

Tél. Bureau : 410-1

Tél. Maison privée : 410-2

ST-LUDGER

Burcau en face de l’église

RIVIERE-DU-LOUP
   

HORACE CIMON
AVOCAT

Louis Pratte
Assurances Générales

 

Rivière-du-Loup, P. Q.
16, rue de l’église

RIVIERE-DU-LOUP

Téléphone No 2652

Edifice Bangue Provinciale

819 rue Latontaine

 

 

Avons hesoin d'hommes
actifs et ambitieux pour
160 Produits Canadiens =comnre

Produits Alimentaires et Produit
de Ferme, Système Comptant. Na
vendeurs netuels font
$35.00 par semaine.
Meilleur temps pour partir ce com-

 

sérieux,
détailler

nant Articles de Toilette, Médecines, | J

de 825.00 à
Aucun risque.

merce. Territoire réservé, Détails vents en bonce poste.
et Catalogue. CIE FAMILEX, bs Rerivez dès aujourd'hui.

4785 Ste-Catherine Est, 8 Mademoiselle Jeanne
17 — 6 fs Montréal. Hi Beauce - Jonction, Qué.

   

      
     

    

    

 

Le Présent. L'Avenir..vons se
ront dévoilés par Mademoiselle

A lexnné.qui posséde plusiears années
d'étndes dans les sciences de li car-
tonmnele. Coupez le paquet de cartes
trois fois, dites nous quelles cartes
vous avez retirées, et envoyez 50

 

INVENTEURS

ün lion brevet.
J B. CUTE

risé, Casier 495

Protégez vos découvertes par

Procureur des Brevets auto-

 

Chemin de Fer

TEMISCOUATA

HORAIRE No. 79
En torce le 23 août 1932

LUNDI - MERCREDI - VENDREDI

 

 

PACIFIQUE CAN   

 

   

Changements

d’horaires
en vigueur

DIMANCHE, 25 SEPT.
D'importants
dans les horaires des trains-

septembre.

 

NE SOUFFREZ,PLUS
MADAME

*

   

  

  

  
  

  

 

CONTRE

MAUX-TÊTE
57 RHUMES.#
LAGRIPPE
DOULEURS
PRENEZ LES
CAPXULES

ANTALGINE

J. B. Renaud & Cie
DISTRIBUTEURS,

pour Rivière-du-Loup

et le Bas St-Laurent. à changements

voyageurs auront lieu le 25

Détails complets auprès des agents,

MIXTE
Dép. Rivière dn-Loup Qué. 8.00 a. m.
Arr. Edmundston,  N.l8, 1.45 p- m.

MARDI - JEUD! - SAMEDI

MIXTE ’
Dép. Edmun.lston, N.B, 9.00 a, m.
Arr, Rivibre-du-Loup Qué. 2,05 p, m.

CHAR A MOTEUR
Tous les jours, Dimanche excepte

Nép. Connors 6.30 a. m.
Arr. Edmundston 8.00 a. m.
Dép. Edmundston 4.00 p. m.
Arr. Connors 5.39 p. m.

Correspondance à

_

Rivière-du-
Loup, Qué, avec le Canadien Na-
tional Railways pour Québec, Qué.,
Mantréal, Qué, Moncton, N. B. et
Halifax, N. S.

Correspondance à Edmundston,
N. B., avec le Canadian Pacific Rail-
way par le train de passager.

Pour plus amples informations,
prospectus, ete, s'adresser à

T. N. WALSH,
Agent Gén. Fret et Voyageurs.

PS
 

UNITÉ SANITAIRE
DE TÉMISCOUATA

DISPENSAIRE

HEURES DE
CONSULTATIONS

Tous les ler Vendredis
de chaque mois

De 2 hrs p m à 5 hres p.m.

Dr J. Chs Beaudet
OFFICIER MEDICAL

Dr. J. Fontaine
Médecin du Dispensaire 

Alex. Michaud, C. R.
AVOCATRosario Lord

HUISSIER
DR LA

COUR SUPERIEURE

  

Bureau :

EDIFICE BELLE

TAF,

—0—

4, rue de la Cour
Rivière-du-Loup. RIVIERE-DU-1.0UP
 

 

Jos. Y. POMMET Tél. Kam, 139 B. I’, “A

VERIFICATEUR AUTORISE

LEO BERUBE
AVOCAT

par 1a Commision des Affaires Ma
nicipales pour des Corporations Ma
nicipules et Scolaires alu Comté de
Témiscouata.

 

 

14, rue Joly

RIVIERE-DU-LOUP
No 5 rue de l'église

RIVIERE-DU-LOUP

 

  Tel, Rés. 367-s-3 Tél Bureau 226

Casier Postal 7

DAVID E. RIOUX
AVOCAT et PROCUREUR

J. L. MARIER, Enr.
COMMERCANT DE BOIS

de chauffage, peaux vertes, el

agence de toutes sortes.

 

 

 

Rue Chouinard

RIV.-DU-LOUP, Station
Tél. 380

65, rue Lafontaina

EDIFICE LEVASSEUR

RIV.-DU-LOUP,Station    
 

 

 

     
 

 

Z, RRR
Vy JéléphoneKAM >a Residence |

25RuweIBERVILLE|R-

)

EDIFICE BELLE 4Rue de la Cour
RIVIERE-DU-LOUP
URES de BUREAU 90041200 470 AM of 2.00 re PM.  HE

i

   

| ;

J
E
R
E

NEW YORK LIFE
INSURANCE COMPANY |

IReprésentée par

J. D. THÉRIAULT
9, Du Rocher

RIVIERE-DU-ma. 487.3 DU-LOUP, P. Q.

|
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, une manière à leur serment d'of-

Les meilleurs emplois du fonetion-
narisme canadien sont-ils chasse ré-
servée aux Canadiens-qui ne nar-
lent pas français? Chaque fois que,
ans le domaine fédéral, il y a con-
ores ou réunion un tanl soil per
importants, faut-il que nous com
Mencions par subir Pavanie de ne
“ronver aucun ou presque aucun
nom des nôtres sur la liste des dé
légués ou des spécialistes, comme "à
a dernière conférence impériale, à
Jttawa, où l’on avait d’abord “ou-
lie”, — le terme est euphémique, —
de désigner des techniciens d'origi-

    

te canadienne-française? Nous en
ames certes, mais la conférence
ue fuis commencée, et après des
orotestations qui ne furent pas as-
# générales,—une emi-douzaine
sur quatre-vingts et placés en toute
lernière heure au bas bout de la
“able. De ce Lemns-ci, le cabinet fé-
déral se prépare à nommer à Mont-
“Cal même des remplaçants à deux ti-
Maires de postes importanls qui
vont bientôt prendre leur retraite:
‘un aux douanes et l’autre à l’im-
Ml sur le revenu. Quels noms cile-
-on7? Ceux de candidats unilin-
rues, — de langue anglaise, cela va
ile — en faveur desquels jouent
soules sortes d’influences conjugées,
Encore un peu et si nous n’y nre-
sons garde, denx hommes qui ne
ont pas es nôtres  remplaceront

 

  

  

 -hez nous les chefs d'administration
+ la veille de se retirer.
Nous aurons enduré el subi ce nou-
el affront, dans un district où
tous sommes le nombre, nous aurons
onsenti, — nous consentons de
ieille date, — qu’on erve les
wemiers emplois à des gens ni plus
vmpétents ni mieux qualifiés à ces
vstes que lanl el tant de fonction-
aires de notre race el de notre lan-
ue, Ainsi, nous laissons s'affer-
air a l'étranger el jusque chez nous
v préjugé que nos gens sont Lonl
uste bons à L'nir lês derniers ros-
es, veux des -nthalternes, qu’il n’y
+ parmi les nôtres personne d’ante à
levenir titulaire d'emploi de pre-
nier ordre, directeur de grande ad-
ninistration, sous-ministre.

*

  

  

 

* *

L'an pourra dire avec  détache-
ment: “Le fonctionnaire importe
peu. Il ne sauvait être pour les
nôtres un débouché sérieux. Ces-
sons de dépenser toute notre éner-

  

 

ie à nous baltre pour des places.
1! y a mieux à faire. Ne laissons
vas croire à nos jeunes gens que le
’onetionnarisme est la maitresse
‘arrière, ous ronds-de-cuir,  se-
vait-re nutre ambilion comme celle
le tant de Français?”
Objection faciles mais Lient-elle

l'examen? Certes, le fonetionnaris
ne ne doit pas être le principal oh-
iectif de nos jeunes gens. D'au-
des carrières, d'antres emplois les
ippéelent vu ils seront utilisés, on
l faut qu'ils aillent, — dans le
‘ommerce, les affaires, lindus
rie, la finance, les professions li
erates, Serait-ce une raison
our détourner net du fonetionnaris-
me ceux qui peuvent y avoir des an
‘itudes et l'abandonner sans plus,
n bouc, à un élément qui, s’il domi-
1e le monde évonomique, ne néglige
‘cependant pas de tenir le plus d'a-
renues stratégiques qu’il se peut
vers le pouvoir, où qu'il soit? Un
on sous-miniëtre «dirige son minis-
‘ère. S'il est de langue anglaise, il
st nalurellement enclin à voir d'a-
widTes solliciteurs, les fournisseurs,
les entrepreneurs de sa race. Que
ious les sous-ministres et les fone-

      

  

Aonnaires supérieurs soient anglais,
cela est presque le

les
Ottawa, -— ;

, — et les solliciteurs,
urs, les entrepreneurs

 

  

EL nous?

 radiens-français y feront buisson
Et si

 

  

vens, Cela. ‘ s'explique. i
l’aueuns réussissent à décrocher
werfois une affaire, une entreprise

 

wblique, ce sera, c'est déjà l’excep-
in. Tandis que s'il y a aux Je

vers de commande un hon nombre

te ens de chez nous, et bien choisis,
pour arriver là, ils devront avoir

sez longtemps dans les bu.

<, y avoir fait leur carriere, —

qui nié voit que, sans manquer d'au-

   

‘jee, à leur devoir, ils peuvent aider,

« rétablir l'équilibre, appuyer notre

wogres industriel, économique, te-

hnigue méme? le nier, ce serait
ner l'évidence même.

* *

Envisageuns le sujet sous un au-

re aspeut, Nous sommes dans le

says plus d'un quart de la popula-

ion. Nous versons une large part

les impôts et des taxes de tout
Nous avons des droits de

  
renre, 4
itoyens égaux à ceux de l'autre

ace: ear il n'y a pas ici de race

 

upérieure, — sir John A. Mnedo-

sald l’a dit, d'autres de sa langue

‘ont répété, Itéclamer notre juste

art des emplois, une équitable
 

Pour vos nettoyages de panta-

ton blanc et nettoyages de
toutes sortes,

n'oubliez par d'allez chez

G. E. MOREL
! 285 rue Lafontaine - Tél; 424-2  

 

fraction des postes supérieurs, ce
nest pas réclamer un privilège, sou-
lever la question de races, c'est de-
mander notre dû, ce qui nous appar-
tient, sans plus. Si nous n’avions
pas d'hommes compétents, soit; l’on
pour ait alors, sans être injuste,
en pratique, nous placer en queue,
aux bas emplois. La vérité est au-
tre, Nous avons fourni au pays, à
Ottawa et ailleurs, d'excellents fone-
Lionnaires et de la meilleure trempe.
Les DeCelles, les Saint-Laurent, les
Coté et combien d’autres chéz les
gens disparus depuis moins de dix
ans, a Ottawa, les Leroux à Mont-
réal, pour ne parler que des morts,
— nous courrions risque d'en ou-
blier, et des plus méritants, si nous
allions énumérer des vivants,
l'ont démontré de toute évidence.
Ces hommes se sont imposés, d’au-
tres aussi.

Encore s’il n’y avait, dans l’élé-
ment auquel reviennent la presque
totalité des bonnes places, jusque
dans nos provinces, que des gen:   
tout à fait qualifiés à tenir ces em-
plois, lon serait à la rigueur exeu-
asble de dire: “Nous ne connais
sons pas en cette affaire les races

s bons postes vont aux plus com
wlents”. Que nous en avons vu, do
ces fonctionnaires bien en cour, ar
rogants ou fermés et bulés, omni
polents ef tyranniques avec les pe
tits, obséquieux et flagorneurs avec
les puissants, el qui se seraient fait
péché d'aller parler français, — il
en auraient été incapables, pour lu
plupart. Ceux-tà, s'ils cussent été
des nôtres, jamais ils ne seraient
montés si haut, puisque leur compé-
tence n'existait pas. Mais ils étaient
de la caste supérieure, et bien servis
par des subalternes, — ce sont sou-

   

  

 

  

  

  

vent des nôtres qui font les trois
quarts et demi du travail de ces
chefs au tiers de leurs appointe-
ments, et qui ne reçoivent de l'a-
cancement que si on ne peut le leur
refuser sans commettie le plus
criant des abus de pouvoir.

Mensonge, intrigue, alomnie,
tout sert alors à tenter de barrer
aux nôtres la route. ll n’y a pas
nombre d'années, dans une impor-
tante adminidtration d'État, l'on
allait attribuer un nouveau poste
de confiance, bien rémunéré. L'un
des nôtres était le meilleur des can-
didats, — un des fonctionnaires les
plus compétents el les plus cons-
<iencieux qu’il y ait jamais eu dans

s+ bureaux. El n'oblint pas la pla-
ve “His layge family does not care
to go and live outside Montreal, Too
bad he declined promotion on we
cottnt of that”, répondit-on à quel-
qu'un qui s'enquérail de la raison
pour laquelle on avait écarté cel
homme de la place qu’il eût dû ob-
tenir. Ce quelqu’un répéta le nro-
pos à des amis du fonctionnaire ain-
si maltraité, ‘‘Nous la connaissons,
-ette histoire. Elle a déjà servi
leux ou trois fois contre lui pour
‘empêcher d'arriver. Ceux qui l'ont
mventée, ce sonl ceux qui eussent
10 lui donner l’avancement qu’il n’a
camatis refusé, Ils ne l'ont jamais
consulté, il n'a jamais parlé de sa
famille. Mais il accomplit si bien,
nu il l'est, outre sa besogne, celle de
son chef de Inngue anglaise que
l'on préfère le tenir dans l'ombre,
prendre pour soi le panache, profiter
de son travail et donner les meilleu-
res places à d'autres”, répondirent
les gens au fait de ln vraie situa-
tion. Or pareil cas n’est pas unique.

»

+ *

   

 

  

 

   
  

  

  

 

Si l'on nous dit: “C'est affaire à
vos ministr à
pousser, d' les Dons
dats; que font-ils?" nous n'avons
plus grand chose à répondre. Pres-
que toujours, depuis des années, —
né disons pas “toujours”, car là
aussi il y a de fort louables excep-
tions, —- où nos ministres et nos
députés se sont intéressés du su-
jet; ou les uns s’y sont intéressés
pour lancer de mauvais candidats,
laissés pour compte de la politique
ou des affaires, sans aucune compé-
tence el qui étaient le pire choix
possible, quand il aurait fallu pra-
tiquer le meilleur; et les autres les
ont aidé à tâcher de forcer les por-
tes pour ces pictes aspirants, tan-
dis que la plupart en ont toujours
mollement appuyé des bons pour les
lâcher au moment inopportun.- Qui
dira tout le mal que le bon garçon-
nismié tb le marchandage politiques
nous ont fait dans la république des
ramarades, à Ottawa?
Un seul minis et à lui tout

seul, — Joseph-Israël Tarte, — pla-
ça jadis en quelques années, au mi-
nistére dea Travaux  publies, un
plus grand nombre de fonctionnai-
res supérieurs, tous compétents,
qu'ensemble ses colègues du reste
de la province. L'influence de ceux
qu’il fit nommer dura plus de vingt
ans, elle s'est fait sentir jusqu'aux
environs de 1925, Aussi fut-il l'un
de nos ministres les plus aclûifs, —
car il prolongea son action bien a-
pros son départ et servit ainsi Vin-
fluence canadienne-française dank
des milieux où lan est en train de
loublier, après l'avir d'abord com-
battue, puis annihilée, Plus tard
M. S,-N. Parent, à la Commission

 

     

 

 

_

  

 

vos députés def
andi-ig

  

 

 

  
  

  

 

  
     

 

LADA
MÉLANGE ORANGE PEKOE

‘“Tout frais des plantations’
  

 

Son pain quotidien

rec lequel se consolent souvent les

nettre sous la dent: “L’homme ne
vit pas seulement de pain”. Mais le
hrist, dans la seule prière qu’il a

enscignée aux humains, a reconnu
la nécessité de manger pour vivre,
en disant: “Donnez-nous aujour-
l'hui notre pain quotidien”. Il sem-
le que les diverses commissi

scolaires qui fixent les salaires
nstitulrices, surtout à la c:
nt trop médité la première de ees
paroles sacrées, sans s’allarder suf-
lisamment-à la seconde. Par des
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nom, ils forcent la petite maîlres-
se d'école, bien souvent, à murmu-
rer en vain le “Notre Père”,

choses qui met une partie du per
!sonnel enseignant de la province de
Québee à vivoter misérablement a-
vec des revenus inférieurs à deux
vents, dollars par année. Nos re
marques ont éveillé partout un vif
intérèt, Les messages el lettres
que nous avons reçus d'un peu par-
ut indiquent que l'on commence à

s'éveiller à la gravité de ce proble-
me scolaire,
Ce malin même, Un ami nous é-

erit de la Rivière Bleue:
Monsieur le rédacteur,

Les éeules sont maigetement
les an peu partout, cl les

salaires d'un grand nombre
d'institutrices ont été diminues,
au détriment de la petite école
du rang.

Quelques municipalités ont
cependant reconnu leur erreur
et sont revenaurs sur leur dé-
cision.

d'en donnerais- pour excm-
ple les commissaires de la Riviè-
re-Bleue, qui ont commis un

——-—-

 

 

 

‘domaine? Le temps pres
ce sera presque trop lard. Après-
demain? St nons n'y voyons
tout de suite, les nôtres ne
plus, dans le monde des fonctionnai-
res et jusque chez nous, que les »lu-

 

mitifs et les essuie-pieds d'une bu- ment
unilin-

, par no-
l'un des derniers

aux

reaucratie du haut en bas
rue, Ft nous anrons lai
tre inertie, s'écrire
{chapitres de notre
plus bas emplois.

Guorges PELLETIER.
“Le Devoir” ,

  

descente

wuvres, quand ils n’ont rien à se

ons |
des !

impagne, |

traitements d’une mesquinerie sans,

Nous avons déjà attiré l’atlention ;
nu publie sur ce pénible état de:  

 

nspirera de ces exemples, dans ce
Demain,

pas

seront

Le salaire des institutrices
11 est, dans l’Evangile, un mot a-

 

acte de sagesse et de justice en
respectant l'ancien salaire du
personnel enseignant et qui ont
ainsi répondu généreusement à
Cappel du Service provincial de
l’Iustruction publique.
da chose ne s'est pourtunt
pus fuite Sans heurts, I a fal-
lu tenir trois assemblées pour
en venir à une décision définiti
ve. À la première, tenue avunt
le 1er juin, on déciduit d'abais
ser le salaire des indtitutrices à

Vo 8360, de 4300 qu’il était l'an der-
! nier. A la seconde, on diminnait
| de traitement des institutrices
; religieuses ot on fleait a $150
| seulement, soil lu moitié de lan
; dernier, les émoluments des mui-

tresses d'écoles laïques.
Muis on reconuut bien vite

que cette baisse était exagyérée.
Le dernier dimanche d’uoût, en
présence de l'inspecteur des
écoles de la régiom, tn conunis-
sire propose de fixer le salai-
re à $200, on domuant pour rai
son non seulement le décence et
la justice, muis aussi lu néces-
sité de payer davantage pour
être en droit de recevoir les oe-
trois spécieux du gouvernement.
Sa proposition fut acceptée. Je

    

  

   

 

crois que le commission dot
être felicitée.

(Signé) XXX

Cette lettre est significative, par-
ce qu'elle reflète un état d'esprit oui
s'est généralis dans toute la provin-
ce Un peu partout en effet, on a
eu tendance à réduire les institutri-
ces par la famine. Quelques muni-
vipalités, comme celle de la Rivière
Bleue, ont cependant réagi, par sui-
te de diverses protestations et des
conseils donnés par le gouvernement,
les inspecteurs d’écoles et les jour-
naux.
On finira sans doute par compren-

dre qu'il n'existe pas, dans une so-
ciété, de devoir plus important que
velüi de la formation de l'âme et de
l'intelligence de l'enfant. C'est li
qu'est tout l'avenir d'un peuple. Or,
il est impossible d'assurer l’ex
lence de l'éducation primaire en !
sant du corps enseignant un élé-

de ce mécontentement et de
désexpoir.
N y a une foule de jeunes filles

qui gagnent une moyenne de $20 a
$25 par mois rien qu'à laver la vais-
selle Ces jeunes filles reçoivent
‘en outre, de l'employeur, le loge
ment et la nourriture, avantage dont

ne jouissent pas les instituLrices

 

 

   
   

  

   
 

   

   

  
  

Le Mal de tête,

Grippe, Névral-

gie, mal de dents,

douleurs périodi-

ques, Rhumatisme 8

et autres affec-

tions semblables.

Les tablettes CE - PHA - NOL s'attaquent
- à la cause même du mal sans affecter
le cocur ni l'estomac. Leur action col-
mante et sûre est duc à leur composition
particulière, préparée par des pharmaciens
chimistes expérimentés. Les Ce-Pho-Nol
sont des tablettes composées. Vous verrez
la différence entra les véritables Ce-Pha-
Nol et les tablettes ordinaires.

Boite blanche
et violette

Procurez-vousles
Ce-Pha-Nol chez

votre épicier,
marchand
général ou
pharmacien

   

 

   

 

 

 

  

 

Pourtant, il n’a pus été nécessai

pour celles-là de passer dix années

à l'étude pour apprendre à tenir une

Éllavette et à manier une vadrouille.
“Le Soleil”

St-Jean-de-Dieu

M. et Mme Paul D'Auteuil. née
Yvonne Lebel, font part à leurs pa-
rents et amis de la naissance d'une
fille, le 14 septembre et baptisée le
15, sous les prénoms de Marie, Ga-
brielle. Parrain: M. Alfred Du-
mont, grand'onele de l'enfant; mar-
rafme: Madame Arsène Lebel
grand'maman de l'enfant. M. Flo-

i Rioux, maire, les conduisait à
i comme Lu

féleitations.
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EN VISITE:
Mme Arsène Lebel est en prome-

nade parmi nous chez son gendre,

M. Paul D'Autenil.
Miles Claudia et Alexina Saïndon,

de New-Bedford, étaient en prome-

nade chez leurs parents el amis et

belles sont de retour. Elles ont ap-

porté avec elles un précieux souve-

nir.

eee

Les prairies sont affectées
par l'embargo
 

Pour arriver à combattre la rouil-
le noire de In tige du blé, un arrêté
ministériel, qui entre en vigueur le
ler septembre 1982, interdit lim-
portation nerprun d'Europe et de

 

 

 

 

 

 

 

 

TRIBUNE LIBRE
Ste-Rosalie, Bagot, Qué.

Le 10 septembre 1932

Monsieur le Rédacteur,
“LeSaint-Laurent”,
‘Rivière-du-Loup, Qué. .

Monsieur le réducteur,

Une autre petite causerie pour
nous, les cultivaleurs:
Après avoir consacré quelque

temps, du !! août duans*Le Saint-
Laurent”, à faire prévaloir les mé-
rites et la dignité de notre classe —
la majorité électorale de notre pro-
vinee... Sa valeur et les garantis
qu’elle offre à nos gouvernants...
Son droit irréfutable de survivre à
da evise, d'exister et de recevoir de
l’aide financière à cette fin de nus
rédigeants provinciaux, non pas
sulement en toute justice el logique,
Mais aussi d'après les règles éta-
"blies par tous les dogmes de fui qui
ant pour chef.., Jésus-Christ, il va
nous falloir sacrifier quelques mi-
nutes sur le “classage” de nos repré-
sentants et établir la différence qui
« ¢ entre un homme d'itat et un
politicien distingué et de ses ucoly-
tes... Autrement, nous juerions
de vivre continuellement sur des
promesses d’une élection à l’autre —
sans obtenir le moindre soulage-
ment.
COMMENCONS: l'homme vublie

ne peut être judicieusement jugé que
par ses oeuvres, c'est dire, au'en
disculant les veuvres de nos rédi-
geants, nous nous apercevrons si
Nous sommes gouvern par
hommes d'Etat ou par des politiciens
distingués el leurs acolyles:
le premier cas, les bienfaits
généraux et dans le deuxième, ils €
favorisent qu’un petit groupe, Done,
si nous considérons la définition qui
suit, d’une des plus grandes autori-
tés qui puisse y avoir sur ce sujet,
nous deviendruns des plus convain-
cus que pour faire renaître la pros-

érité d’une manière générale, il
ser de l’a-

rène politique tous s politiciens,
ception, hormis qu’ils soient

disposés, pendant leurs termes d’of-
fice, à agir en hommes d'Etat... en
se rendant À nos justes demandes.
pour le bien général de notre pro-
vince et du pays tout entier...

Laissons la parole à M. René Dou-
mic de l'Académie Française: ....
“depuis que la politique, dans tous

 

  

  

   
  

  

crise économique est
que pour excuser ses bévues à
envahi tous les domaines et s’est
mêlée à toutes les formes de l'acti-
vité, nous avons beaucoup d'hom-
mes politiques, sans compter une
multitude, un pullulement, une in-
vasion de politiciens, Mais, ou voit-
on un homme d'Etat?.... un type
d'homme aujourd'hui à peu pres
disparu... Que l’homme d'Etat se
reconnaisse d'abord à son entier dé-
vouement pour la chose publique, à
son ntéressement personnel, à ja
sincérité de convictions, et à ce
sens des réalités qui lui épargne la
raideur des esprits systématiques,
cela et si évident qu’on aurait honte
d'y insister... M est une autre
qualité par laquelle l’homme d’Etat
se différencie d'hommes politiques
distingués; je ne veux dire non pz
seulement la largeur de vue, mais
ce que j'appellerai: la vue à distan-
ve - qui voit dans l’aven .
ANALYSONS ce qu'entend ce

savant français d'un homme d'Etat,
par un exemple: le grand apôtre de
a paix, Aristide Briand, homme
d'Etat Français, après avoir dépen-
sé le meilleur de son énergie et de
son dévouement pendant toute sa
vie aux intérêts des siens et de son
pays, mourut ne laissant que $3,100,
Dans notre pays, nos politiciens

trajteraient ce grand diplomate
français d'un pas d'affaires, sans
doute... Parce qu’il n’a pas voulu
s'enrichir au détriment de sa nation,
de ses compatriotes, il ne possédait
pas, aux yeux de nos politiciens, le

don d'enrichir son pays... Tout de

même, remarquons bien que le peu-

ple ne devient pas l'héritier testa-

mentaire des politiciens, de leurs

amis ni de leurs paents qui ont

su si bien s'enrichir avec notre ar-

universelle),

 

  

 

  

 

 

 

     

  

 

gent — l'argent du peuple qui est

surchargé Je ta pour combler

les montants aus disparus.

Done, pour le peuple, la métho-

de des politiciens est des plus, con-

damnables, parce qu’ils dépossédent

 

dans le hien-être général que les

bénéfices «t d'en autant qui peuvent

être accommodés à ses intérêts per-

sonnéls, à ceux de ses amis, et de

ses parents en parts, en actions ou

en argent; tandis que leurs acolytes

sont nos députés,  quoiqu'ils n’en

profitent pas autant ou pas du

tout que Jeurs maîtres, n'en sont

pas moins la cause: sans eux l'ac-

capareur, au détriment du peuple,

ne saurait exister: enrayons done

a cause et l'effet s'en ira de lui

mème... .

Cultivateurs, l'Etat, c’est nous:

63 comtés sur 90,.. À nous d'y voir!

Arthur H. Bourgeois.

  

  

 

 

autres provinces du Dominion. Cet
arrêté preserit en entre que tout
nerprun d'Europe ot neuf espèces soit 

 

 

  

   
  

 

 

  
  

  

    

   

 

  

du Transcontinental, ef M. LP, Pel- certaines espèces d'épîne-vinette d’épine-vinette trouvés dans les trois

ou vous aurez toujours letier, aux postes, firent comme M. dans les Lroïis provinees des Prai-| province} des Prairies seront imme-

SATISFACTION. Tarte. vies, à savoir le Manitoba, le Sas-|diatement extirpés sans qu'il

Qui des nôtres, présentement, katchewan el l’Alberta, venant des, accordé d'indemnité,

— rar EDDY PREVOST |

C'EST UNE BELLE CHOSE 3 J [UREAEFCasT Gin |
|| QUE LE RETOUR À LA TERRE, LE TRAVAIL DU CULTIVA- ( GROS POUR DEGUTER —

—-NOS CAMPAGNES QUE- TEUR ME PARAIT BIEN APPRENNE À TRAIRE JAMERAIS MIEUX AP-

  

   

  

    

  

   JE VAIS CAUSER AVEC
CE BRAVE HOMME!

  

  

 

  

INTERÉSSANT — JE
CROIS QUE JAIME-

RAIS CELA!

  

     
  

    

 

UNE VACHEY
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des |

dans,
sont |

les pays, (Le politicien chante que la;

Rivière du Loup, à l'âge de 28 ans

 
l'Etat à jamais... Aïnsile potiti-,

en distingué est celui qui ne voit

 

 

 

Si vous roulez vos
cigarettes, demandez

le tabac à cigarettes

ALOUETTE. 
  

est le LE TABAC A PIPE

ALOUETTE
choix des connaisseurs  
 

 

Imposantes funérailles
Jeudi. le 25 août, au milieu d'une

assistance nombreuse avaient lieu
les funérailles de M. Joseph-Henri
Sirois, fils de M, Alphonse Sirois,
décédé le 22, à l’Hôpital St-Joseph,

 

 

 

et 2 mois.
Le défunt lai

 

e dans le devil,
M. Alphonse =, son père, MM.
Omer et Lucien Sirois, ses frères;
Mme Wilfrid Ouellet (Alice) et
Mlle Cécile Sirois, ses soeurs; Mlle
R.-Anne Leclere, de Cacouna, son
amie intime,
La levée du corps fut faite par

M. l'abbé Philias Roy, curé de St-
Patrice et le service fut chanté par
M, l'abbé Dumais, assisté des abbés
Roy. comme dinere et sous-diacre.

Assistait au choeur: Le Révérend
Jean-David Lebel, oncle du défunt.

Les porteurs furent MM. Wellie
Dionne, Jean Baptiste Sirois, Joseph
Sirois, Maurice Malenfant, tous
cousins du défunt.

Assistaient aux funérailles: M.
Alphonse Sirvis, son père, Omer et
Lucien, ses frères; Mlles Cécile Si-
rois, sa soeur; M. Wilfrid Ouellet
son beau-frère; Mlle R.-Anne Le.
clerc, Mme Henri Sirois, sa grand’
mère, s et tant Herméné-
gilde s reisse Sirois, Ludger
Sirois, Octave Lapointe, Cyprien Le-
bel, et leurs familles, tous de Riviè-

   

  

  

  

re du Loup; Alphonse Malenfant,
St-Modezte; Onésime Rioux, Jules
Lebel, Théodore D'Amours, Trois-
Pistoles; Mmes Ernest Sirois, Jo-
seph Sirvis, Amédée Dionne et leurs
familles, de Cacouna; Les amis de
1a famille: M. Ovide Guay, Mlle Er-
nestine Guay, Madame Georges Le-
bel, M. Napoléon Guay. L. P. Guay,
Alice Guay, Cécile Guay, tous de
Cavouna: MM. Jean François Pou-
liot, avocat, Notaire Bédard, Léon
Casgrain, avocat, Les érendes
Sovurs de l'Hôpital St-Joseph, Fa-
mille Cléophas Plourde, Famille T.
B. Ouellet, Famille Narcisse Si
rois, conducteur;. Gérard Dionne,
M. Thiverge. marchand, et une foule
d'autres dont il nous est impossible
de tout énumérer les noms,

Tributs floraux:— offerts par
Mlie R. Anne Leclerc, de Cacouna;
Mme T. P. Queilet, St-Ludger; Fa-
mille Alphonse Sirois, Mme Alphon-
se Chamberland, St-Ludger-; Mme
Jos, l'Amours, St-Patrice, M. Donat

  

  

Sénéchal, St-Ludger; Mme Joseph|
Lebel, Mlles Bernadette et Marie-i

 Blanche Lebel, St-Patrice.
Bouquets spirituela:— Les Révé-

rendes Soer de l'Hôpital St-Toseph
Famille Théodore Damours, Trois-
Pistoles; Famille Alphonse Sirois,
famille Arthur Bérubé.
Offrande de messes:— Révérend

Jean David Lebel, ptre.. Mlle R.-
Anne Loclere, un trentain; Les RR.
S Sde Hôpital St-Joseph et le
personnel: M. Ovide Guay, Mlle
Ernestine Gnay, de Cacouna; M. et
Mme Octave Lapointe, St-Patrice.

Messages de sympathies: Ré-
vérendes Eoeurs de l'Hôpital St-
Joseph, Révérend Jean Pavid  Te-
bel, ptre. Révérende Soeur Fernand-
Marie, Valleyfield: Famille J. DP.
Ouellet, Mme Jos. Dionne, St-Frs
Xavier: Mlles Mariette et Jeanne

Fmond, M. Jean Frs. Pontiot.
at: Notaire Bedard, Léon Case

tin, avocat: Onesime Rioux, Trois
l'ixtoles: Mme Leo To McKenna.
fleuriste. Montréal; Mme H. Wil-
linmson, Montréal: M. Lionel Dion-
ne St Frs, Xavier: M. Cyprien Des-
biens, St-Patrice: Mlle Ida Denis,
Trois-Pistoles: Mme Alph,  Cham-
herland, St-Indger: M. François
Levesque, St Patrice: Mme Damase
Soucy. Kamouraska; M. Donat Sé-
néchal, -St-Lulger, Mme Jos. Le-
bel, Mlles Bernadette et Marie Blan-
che Lebel, St Patrice: M. Philipoe
Gauvreau. M. Napoléon Guay, Ca-
couna; Mme Jos, Achille Chenard,
St--Arsène: M. Narcisse Sirois, cons)

     

  

    

 

ducteur; M. Léo Ouellet, Famille
Philias St-Pierre, Louis Gagnon, Dis
dier Levesque, Ernest Roy, Antonio
Gagnon, Elzéar Levesque, Alphonse
Michaud, Etienne Roy.
Les funérailles élaient ‘sous la di-

rection de M. Ernest Levesque.
La famille remercie bien sincère-

ment tous ceux qui lui ont témoigné deau, 36, rue StiElzéar,
de la sympathie dans Ja cruelle é-|du-Loup, Station.
preuve qu’elle vient de subir. 18 j. n. o.

Maison à louer

Maison très bien située, compre
nant «deux logements séparés. pro
priété de Mme R. Rinfret.

S'adresser à M. Chs. Eug. Na
Rivière-
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Pourquoi Souffrez-vous?
Les impuretés du système sont la cause

de beaucoup de maux communs. -
Ces impuretés ne peuvent être évacuées que si

les organes d'élimination fonctionnent correcte-
ment. Le

NOVORO
Du DR. PIERRE

& la réputation de stimuler les fonctions de ces organes en les
aidant à rejeter les matières empoisonnées et inutiles.

La première bouteille prouvera sa valeur. C'est un vieux
remède herbeux ne contenant que ce qui fera du bien au système.

Ne le demandez pas aux droguistes, il n'est fourni que par des
agents spéciaux. Pour plus de renseignements, adressez-vous à

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
2501 Washington. Blvd. CHICAGO, ILLINOIS

(Délivré libre de tous droits au Canada,) *

 

     
     
 
 

 

 
S. S. RIVIERE-DU-LOUP

SERVICE DE TRAVERSE ENTRE

RIVIERE-DU-LOUP, ST-SIMEON
ET TADOUSSAC.
DIMANCHE EXCEPTE.

PRIVILEGE IMPORTANT
Les Passagers de Tadoussac ou

de St-Siméon traversant à Rivière-
du-Loup peuvent, s'ils le désirent
coucher à bord du vapeur durant

Accommodation pour 30 autos
et 600 passagers

(Heure solaire)
Départ de Riv.-du-Loup . 8,15
Arrive à St-Siméon . . . 9,30 n.m.

 

 

Départ de St-Siméon . . 9.45 a, m. [a nuit et leur char pourra rester
Arrive à Tadoussac . . . . Midi À bord sans frais additionnels.
Départ de Tadouss . 3,30 p. m.
Arrive à St-Siméon 6.0p. m. Les passagers arrivant à Rivière-
Départ de St-Siméon . . . 6,30 p. m. dn-Loup qui veulent traverser à St-
Arrive à Riv.-du-Loup . . 7,45 p. m. Siméan ou à Tadoussac, peuvent em-

Raccordement avec les bateaux
pour Québee et Chicoutimi & _Ta-
doussac, et avec les trains C. N. R.
pour l'Est et l'Ouest à Rivière-du-
Loup.

La Cie de Traverse Riv.-du-Loup, Tadoussac
LIMITEE

JOS. Y. POMMET
Agent à Rivière-du-Loup.

Sujet à changement sans avis.

Service de traverse raccordant les deux rives du St-Laurent

Bureau : L'HOTEL “LE MANOIR”, Tel.16

barquer la veille au soir, à n’impor-
te quel temps après 8.00 p. m., et
votcher à hord: leur char sera pris
sans charge pour la nuit,

SERVICE DE REPAS A BORD
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 Pintrailesde
  LE
 

3 erciedi le 7 septembre, ont eu
vuà Visle-Verts, an milieu
nombreux concours de
d'amis, les owtowed
da; M, Vincent Bélanger, décédé

CISLE-VERTE

- M. VincentBélanger 3:

iootparents
funérailles

ac-
cidentellement dimanche soir, le 4
septembre.
et 11 mois,
La levée du

nière du Sacré-Coeur, !
faigait partie,était
Alphonse Beaulieu,

M. Robert M
défunt

orin. Les

ortée
5. Wilfrid :B

et’ Pierre Dubé. ‘Portait : Ja’ croix,

T'était- âgé de 22 ans

s fut foite.parVerreault,curé de laMer rreaûlt
le aussi le service, oi

cousins du
ortajent la dépouille mor-

telle, MM. ere PenBertrand, Irénée,
YUppe Bérubé et Robert
charriot était conduit-p
@ène-Bé
tribués pi

  

+‘Conduisaiént le deuil:

Phi-
;-Dion. Le

. Ci Bu-
er et les mementos: dis-

ar MM. Georges et Rosario
- Bélanger, cousins dûdéfunt.

Son père,
M; Elzéar Bélanger; ses frères: M.
Rosario Bélanger, chef de. police, de

    

 

Mme Josep
ne etRachelle:Béla

x ur, ‘Mme Armand
 

 

  
tes, Mme,Pierre  
   

 

  

                 

   
   

  
  

  

  
   
    

 

Marie-An

or,

Bélanger,

‘Bélanger, de l'Isl
   

 

i Bélanger,
“M; et Mme David Bé-

Kénogami; MM. Armand, Rolland et
“Verte; ses
voie, Mes

nger; sa bel-
Bélanger;

son.beau-frère: M. Joseph Lavoie,
de. l'Isle-Verte; ses. oncles

ont; -Cacouna;
et tan-

Isle-Verte;ger
St-Alexandre;

Isle-

na Bérubé,
“Bérubé, M.Benoit Bé-

dé“St-Arsène; M. et Mme L.
Mme J. A.

netteBélanger, M. Roméo
‘Pierre Bélanger, «©

; Mlle Lydia Bélanger,

Lévesque,

de

M et Mme
 

    

     

    

  
    

  
  
   
  

 

  

  
   

   

 ‘dep
Lit
Jyelles sont

“le foie que pour
Carter's, Little

Etat:Bilieux, Maux
‘Indigestion.
partout.

“par leur NOM.

 

  

R
e

N

    
   

rir d'acidité stomacale
ion, M, Frank C. se

Je puis manger n'importe
que j'ai fait l'essai des
e Liver Pills,” dit-il.

; PUREMENT
ES; tonique doux etefficace

les intestins,
Liver Pills

Pilules du Dr Carter pour le
sanségale contre Sonstipa-

Ti isde Tête,
Pats rouges,

Demandez les

DUMONT& D'AMOUR, Enr.
ENTREPRENEURS GENERAUX

cé, Ancien Moulin de Jos. Charest.

> -___4 RUE ST-LOUIS,

  
  

5 l'Isle-Verte; Les familles - Francois

: let, Félix Dubé, Lazare Caron, A-

‘| Joseph” Lebel, M. et Mme Alfred Mi-

Jos, Bélaïger, de St-Hubert; Mile
litte Dion, Mlle Jeanne

TalistteDion Ne dantde13! 2 ! Bit,

1Tale-Verte; M, etMme J. N. Dra
u M. et Mme Omer Drapeau,

ivière Trois-Pistoles; M me
ries M t, St-Araène; Mile

Annette Darisse, M AlcideDarisse,
de Cacouna et ‘Pi
les noms nous échappent:
Offrande de messes: sav

‘1/Association des Jeunes. Gengde
laLigue du Sacr ur, M. et Mme
Joseph Lavoie, M. et Mme : Armard
Bélanger, de l'Isle-Verte; M.et Mme
Rosario Bélany r, Kénogami; M. et
Mme Louis‘Philippe Lebel, de Mont-
réal; M. et Mme David Bélanger, St.
Arsène; M, et MmeJ. Jules Bélan-
er, M. et Mme Louis Philippe Bé-
nger, M. et Mme J. A. Levesque,

‘M. Rosario Bélanger, St-Alexandre;
M. et Mime Félix Dubé, Isle-Verte,

Tribut floral:
Milles Marguerite Marquis et Cé-

eile Grandmaison, de l’Isle-Verte.
Bouquets wpirituels:
Les Petits Novices des Frères des

Ecoles Chrétiennes, Ste-Foye, Qué-
bec; M. et Mme Louis Philippe Le-
del, Montréal; M. et Mme Joseph
Thibault, Isle-Verte; M. et Mme
Georges Bérubé, St-Arsène; Milles
Blanche, Jeannette et Thérèse Bé-
langer, M. et Mme Roméo Bélanger,
M. et‘ Mme Pierre Bélanger, M.

Georges Bélanger, St-Alexandre;
M. et Mme Alphonse Bard, Kamou-
raska; Mlle Isabelle Morin, Les fa-

milles J. B. Duguay, François Mar-
quis, (Joseph Mignault, de l'#sle-
Verte. . .
Témoignages de sympathies:
La famille Alphonse Bélanger,

Isle-Verte; M. et Mme Bonaventure

Bélanger, Boston; M. et MmeJ
Jules Bélanger, St-Alexandre; Mme
Pierre Dumond, Cacouna; M. et

Mme Joseph Thibault, Isle-Verte; M.

et Mme Georges Bérubé, St-Arsène;
M. et Mme L. P. Lebel, Montréal;

M. et Mme Rosario Bélanger, Kéno-

gami; M. et Mme Herménégilde

Bélanger, de St-Aubert; M. et Mme
Louis Philippe Pelletier, Cabano;

M. et Mme Joseph Brassard, Ste-

Anne de Chicoutimi; Mlle Yvonne

Bard, St-Bruno; M. et Mme Ernest

Rivard, Isle-Verte; M. et Mme Wil-

liam Godbout, M. et Mme Elzéar

Godbout, M:et Mme Thuribe Belzile,

M. et Mme Auguste Beaulieu, de

Marquis, Hyp. Pettigrew, Lazare

Pettigrew; W. Drapeau, Jos. Ouel- 
mable Morin, Omer Charron, Elzéar

"Ouellet, Emile Saindon, Arthur

Marquis, Simon Gagnon, Georges

| Lemieux, Henri Lemieux, Emile Ga-

gnon, Pierre Saindon, Henri-Robert,

Ludovic Caron, Emile Coté, Ludger

| Dubé, Alphée Dubé, Jos. Thériault,

Lazare Morin, Eugéne Marquis,

Mare Roy, Eugéne Dubé, Joseph Bé-

langer, Alexis Soucy, Philippe Ga-

gnon, Moise Beaulieu, Joseph Dubé,

Napoléon Dubé, Georges Levesque,

Alphonse Ouellet, Philippe Labrie,

Elias Labrie, Jules Pelletier, Char-

les Marques, François Courbron,

Léon Thériault, Luc Michaud, Geor-

ges Gagnon, Cyrille Dubé, .
Dubé, Edmond Côté, Charles Pelle-

tier, tousde l’Isle-Verte; M. et Mme

chaud, M. et Mm Alexandre Mi-

chaud, M. et Mme Eugène Côté, M.

et Mme Joseph Michaud, M. et Mme

Ludger Caron, Mlle Marguerite

Desjardins, Mile Marguerite Mar-

quis, Mlle Cécile Grandmaison, La

famille Adhémard Grandmaison,
tous de VIsle-Verte; Les familles
Edmond Rioux, Ortave Bérubé, St- 

   

   

    
   
 

  
    

   
  

  

 

Matériaux deConstruction
PCA TOUJOURS EN MAIN:

CIMENT - CHAUX -BRIQUES - PAPIER A COUVER-
: BT A LAMBRIS - BOIS A PLANCHER - ETC.

Consultez-nous avant de faire vos achats
PATRONAGESOLLICITE.

-

 

usipurs autres dont]

 

E produit authentique, fabriqué par

1a Chesebrough Manufacturing Com-

pany, est la Gelée de Pévole ‘’Vase-

line”. Cette marque déposée est dis-

tinctement indiquée, sur chaque tube et

pot, pour votre protection. La Gelée

de Pétrole ‘“Vaseline’ peut servir à tant

d'usages personnels, que vous ne pou-

vez vraiment vous exposer avec des pro-

duits inférieurs. Gardez-en sous la main

pour soins d'urgence, le confort du bé-

bé et soins de beauté, Dans toutes les

Vaseline
MARQUE DEFUSEX

GELEE DE PETROLE

Fabriquée dans Québec pur la

CHESEBROUGH Mig. Co., Cons'd.
ave. Chahot, Montréal

 

Arsène; M. et Mme Alphonse
mard, Nashua; M. et Mme J. N.
Albert, St-Fabien, M. Jean-François
Pouliot, Rivière du Loup; M.

Cie J. E. Livernois, Québec;

Jeanne Simard, Mlle Blanche

 
    

Si-

Fournier, Ste-Marie de Beauce; La
Mile

Isle-Verte; M.
St-Pascal; Mlle

Si-
mard, Nashua; Mlle Georgianne Bé-
rubé, Montréal; Mlle Cécile Poulin,

Alexis Desrosiers,
Donat Robitaille,

i St-Hubert; M. Paul Roy, M. Gérard
Laforest, St-Arsène; M. Alfred Ca-
ron, St-Epiphane; M. Ludger Che-
nard, St-Arsène; M. et Mme Phi-
lippe Chenard, St-Paul de la Croix,
M. et Mme Georges Côté; M. et
Mme Thomas Desjardins, Isle-Ver-
te; M. et Mme Jos. Bélanger, St-

B.| Hubert; MM. Victor Rivard, Pierre
Viel, Edgar Levesque, Alfred La-
voie, Octave Lavoie, Cyrias Char-
ron, Pierre Dubé, Zéphirin Dubé,
Freddy St-Pierre, Georges Dumont,
Jos. Mignault, Horace Talbot, J.-
Charles Liubé, Léo Saindon, Mme
Pierre Charron, de lIsleVerte; M.
et Mme J. N. Drapeau, M. et Mme
Omer Drapeau, Rivière Trois-Pisto-
les; M. et Mme David Chenard, M.
et Mme Freddy Nadeau, M. et
Mme Josph Bérubé, M, et Mme Na-
poléon Bérubé, M. et Mme Oclave
Bérubé, M. et Mme Jean Desjardins,

M. et Mme Narcisse Pelletier, M. et
Mme J. B. Lebel, de St-Arsène; M.
Narcisse Poirier, M. Jos Boulav, M.
Alfred Chouinard, St- Epiphane.

M. et Mme Elzéar Bélanger et
leur famille remercient de ‘tout
coeur, les personnes qui leur ont

témoigné de la sympathie dans la

grande épreuve qui vient de les at-

teindre. A tous un cordial merci.

———+——

Naissance à Estcourt
 

M. et Mme Arthur Côté, née Laté
Lacombe, font part à leurs parents
et amis de la naissance d'un fils,
né le 12 et baptisé le 14, sous les
prénoms de Joseph, Emmanuel, Gé-
rard. Parrain et marrain: M. et
Mme Gérard Gagné; porteuse: Mme
Florian Gagné.
 

b

   

Veites parle Shéri
AVIS PUBLIC est ger le présent

donné que les TERRES et HERITA-
GES sous mentionnés ont été saisis
et seront vendus aux temps et lieux
respectifs, "tel que mentionné plus
bas, _. *

FIERI FACIAS DE TERRIS
Cour Supérieure

Province de Québec,
District de Kamouraska, .
Rivière-du-Loup, à savoir:
No 13012.
J.-ELZEAR DESJARDINS, mar-

chand, de la paroisse de Sainte-Hé-
léne, demandeur; contre JOSEPH
BERNIER, cultivateur, de Saint-
Joseph-de-Kamouraska,-défendeur.
Une terre située au sixième rang

de la paroisse de | Saint-Joseph-de-
Kamouraska, contenant deux ar-
pents de front sur environ vingt
arpents de profondeur—avec les bâ-
tisses dessus construites; la dite
terre connue et désignée aux plan
et livre de renvoi officiels ‘du cadas-
tre, pour la paroisse de Sainte-Hé-
lène, sous le numéro trois cent qua-
rante-deux (No 342).
Pour être vendue à la porte de

l'église paroissiale de , Saint-Joseph-
de-Kamouraska, MERCREDI, le
DOUZIEME jour d’OCTOBRE 1932
à DIX heures du matin.

. Le shérif,
Bureau du shérif JOS. HAMEL.

Rivière-du-Loup, le 7 septembre
1932. >

(Première publication, le 10 sep-
tembre 1932).
5019—37—2
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AVIS PUBLIC est par le présent
donné que les TERRES et HÉRITA-
GES sous mentionnés ont été saisis
et seront vendus aux temps et lieux
respectifs, tel que mentionné plus
bas.

FIERI FACIAS DE BONIS
ET DE TERRIS.
Cour Supérieure,

Province de Québec,
District de Kamouraska,
Rivière-du-Loup, à savoir:
No 13007. .
CHARLES THIBOUTOT, rentier,

de la paroisse de Sainte-Anne de la
Pocatière, demandeur; contre MAR-
TIAL ANCTIL, cultivateur, du mê-
me endroit, défendeur.

1. Les lots de terre connus et dési-
gnés au cadastre officiel pour la
paroisse de Sainte-Anne de la Poca-
tière, sous les numéros sept cent
cinquante-six, sept cent cinquante-
huit et sept cent einquante-neuf
(Nos 756, 758 et 759), et situés dans
le troisième rang de la dite parois-
se—avec bâtisses dessus construites.

2. Un terrain ou lot de grève si-
tué sur la vive sud-est du fleuve
Saint-Laurent, en la paroisse de Ri-
vière-Ouelle, à l'endroit appelé “l’E-
ventail”, mesurant un  demi-arpent

de front à l’extrémité nord-ouest et
un quart d’arpent à l'extrémité sud-
est, sur la profondeur qu‘il peut y

avoir dans les bornes ci-après men-
tionnées, faisant partie du lot de
terre connu et désigné au cadastre
officiel de la paroisse de la Rivière-
Quelle sous le numéro cing cent
soixante et huit (Ptie No 568), bor-

né au nord-ouest au fleuve Saint-
Laurent, au sud-est au vieux chemin

royal, au nord-est à Pierre Bélan-

ger ou ses représentants, au sud-
ouest à Honorius Labrie ou ses re-
présentants.
Pour être vendus séparément, sa-

 

  

  

 

    

  

  

    
   

SERVANT DES

PAPIERS
À MOUCHES
Ne WILSON

81.143] cn

  

S) INSTRUCT
ATTENTIVEME

  

  
 

 

Chaque papier tuera des mouches
toute la journée et chaque jour

pendant trois semaines.
8 Papiers dans chaque Paquet.

10 CENTS LE PAQUET
dans les Pharmacies, les Epiceries et les

Magasins Généraux.

POURQUOI PAYER ELUS?
he WILSON FLY PAD CO., Hamilton, Ont. 

 

 

    

Tous les êtres vivants ont
besoin des ENZYMES

co Le procéds de brassage Dow est un procédé
SLT distinet qui a été développé dans le but
“{ À d'obtenir plein rendement des *ENZYMES

dans la Bière Dow ‘’ Old Stock”.

Ce procédé Dow permet aux *ENZYMES
de fonctionner pleinement et de transformer

>>>" "les ingrédients de la bière en éléments com-
> plètement digestibles et nourrissants.

…+ C'est pourquoi la Bière Dow "Old Stock”
Be posséde des propriétés vraiment nutritives et

LÉ reconstituantes,en mémetemps
qu'une saveur délicieuse et
satisfaisante. Pour votre agré-

i ment comme pour le biende
.-votre santé, buvez donc de
cette excellente Bière Dow

  

#Old Stock

  

"
.

: SES“ENZYMES"”
… FAVORISENT
i LA SANTE

 

 

.

 

   

     

QU'EST-CE QUE LES
:  RENZYMES?

; ‘Car sont des ‘substances, naturellement
présentes dansla levure et l'orge maltée
(labata du mod), qui transforment tes
ÎieritedeFéçonà lesrendre digestibles.

plupartdes êtresvivants
ds dansleurs altimañts là
rè à leür substance.
a

  

  
  
  

  
  

     

  
  

  

   
  
  
   

  
  

LA BELLE
a" DOW 1

—la santé méme!

Bie .

iere

| Fa aa

et vous servez
votre pays
Servez-vous de Shredded Wheat
aujourd’hui, et vous aiderez à
d’autres d'en manger, aussi, car
le principal produit du Canada,
Je blé, est la source de cette
aubaine alimentaire. Quelques
sous seulement pour douze gros
biscuits.

AUXAE FLEà 4

SHR

 

  

  

WHEATzea
FAIT AU CANADA » DE BLE CANADIEN + PAR DES CANADIENS

DDED
12 GROS BISCUITS

 
 

POUR LE CONGE
D'ACTIONS DE CRACES

L’année courante aura été excep-
tionnelle dans les annales du trans-
port au Canada en ceci que le pu-
blic a pu bénéficier depuis quelques
mois, de concessions comme jamais
encore les compagnies de chemins
de fer en avaient accordées sur leur”
trains. Le Jour d'Actions de Grâ-
ces, qui tombe lundi le 10 octobre,
fournira à ceux-ci une autre occa-
sion d'offrir de générueses rédue-
tions de taux à ceux qui voudraient
profiter de ce congé prolongé pour
xe déplacer.
M. C. P. Riddell, président de la

Canadian Passenger = Association,
annonce que des billets aller et re-
tour entre tous les points au Cana-
da et pour quelques endroits aux
Etats-Unis, valables pour l'aller à
partir de vendredi midi, 7 octobre,
jusqu’à lundi midi, 10 octobre, et
pour le retour jusqu’à minuit, le 11
octobre, seront vendus pour l’équi-
valent d'un passage simple régulier,
plus un quart.
Le congé du Jour d’Action de Gri-

ces est l’un des plus populaires de
l’année, parce qu'il arrive à une
époque où il est particulièrement
agréable de voyager et que, céléhré
un lundi, il permet à beaucoup de
personnes de s’absenter à partir du
vendredi soir, soit trois jours com-
plets, Il sera d'autant mieux ac-|
eueilli cette année par ceux qui dé-
sirent se déplacer que les réductions
de taux sont substantielles et que
la durée de validité des billets ost
prolongée.

Les chemins de fer se préparent à
un fort mouvement de voyageurs du-
rant ces quelques jours et prennent
toutes les mesures voulues pour as-
fer entière Vsatisfadtion au pu-

ie.

 
 —

|
voir: 1. Les trois lots compris dans.
litem “1” ci-dessus, en un seul lot,
et 2. le terrain ou lot de grève de
l'item “2,” à la porte de l'église pa-
roissiale de Sainte-Anne dela TPo-
catière, comté cet distriet de Kamou-
raska, MARDI, le ONZIEME jour
d'OCTOBRE 1932, à ONZE heures,
de l'avant-midi.

Le shérif,
Bureau de shérif. JOS, HAMEL.

Rivière-du-Loup, le 7 septembre,
1932.

(Première publication, le 10 sep-
tembre 1932).
5021—37—2
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RAFLE D'AUTOMOBILE
L'automobile “Plymouth” (modèle

mis en rifle par l'Oeuvre
i Fermées, de Mont-

Joli sera-tiré en septembre prochain.
Les billets sont en vente à 10 sous,
— 3 pour 25 sous, chez:

Légaré Automobile,
François Dionne,
Paul Thibault, libraire,
J.-A. Lévesque, barbier, près de

 

Prochaine excursion
à Toronto, Windsor

et Détroit

A prix spéciaux par le

Pacifique Canadien

Le Pacifique Canadien annonce
qu’il offrira prochainement à la po-
pulation de Montréal et des environs
des concessions très spéciales pour
un voyage à Toronto, Windsor et
Détroit. Les succès qu’ont remporté
les précédentes excursions du même
xenre ont été tels que la Compagnie
n'hésite pas à poursuivre l'organisa-
tion de ces voyages qui permettent
au public de visiter les divers cen-
tres du pays à des conditions parti-
culièrement avantageuses. Les prix
de cing dollars aller et retour pour
Toronto et de neuf dollars pour
Windsor et Détroit, nous donnent
une idée de la modicité des tarifs
consentis par le chemin de fer en
vette occasion. ‘

Cette excursion du Pacifique Ca-
nadien aura lieu le 30 septembre
courant par convois spéciaux of-
frant tous les éléments de confort,
rapidité et sécurité requis pour un
pareil déplacement. Le premier
départ aura lieu de la gare Wind-
sor, à Montréal, à 6,10 hrs, vendre-
di soir le 30 septembre, et l'arrivée
à Toronto, à 1.45 hrs, samedi ma-
tin, à Windsor à 8 hrs. du matin et
à Détroit à 8.10 hrs. du matin, Un
deuxième départ aura lieu de la ga-
re Windsor tard vendredi soir, pour|
arriver à Toronto à 7 hrs samedi j
matin, à Windsor à 2.15 h samedi |
après-midi et à Détroit à 2,30 hr.
samedi après-midi.

Les personnes se rendant à To-
ronte avec vetle excursion, pourront
profiter de tarifs spécialement ré-
duits à l'hôtel “Roval York” durant
leur séjour dans la “ville reine”. Le
“Royal York” est l'un des plus
grands hôtels d'Amérique et offre
des services vraiment insurpassa-
bles.

Cette prochaine excursion procu-

rera à nombre de gens une excel

lente occasion d'aller visiter à peu
de frais des villes très intéressan-

++. Aux Canadiens de langue fran-

çaise elle fournira l'avantage de

prendre contact avec nos compatrio-

tes établis en grand nombre à Wind-

sor et aux environs. Les organisa-
teurs s'attendent à ce que ce voya-

we soit très populaire auprès de la

population de Montréal et même des

autres centres de la province de

Québee.

   

 

Nous avez-vous trouvé

UN LECTEUR DE PLUS?
2mA—

Pour vos assurances de

_

toutes

sortes, consultez J. W. MOREL, Ste-
Rose-du Dégelé,

 

Ludger. ; .
Tous nos anciens retraitantssont

invités à acliver la vente des billets. ja gare,
Mme Ross, bureau de poste à St-

Téléphone 3

4, Rue de la Cour,

TELEPHONE 140

5, RUE DE LA COUR

et aussi sur

L’AVOCA
DU BUR

7, rue do la Cour

A ST-PASCAL: les prem

Laissez la photographie

Les amateurs du Kodak t
plus complet rendement de
Spécialité: Lncudrements 
 

LUCIEN BEDARD,B.A.,L.L.L.
NOTAIRE

 

CASGRAIN, LIZOTTE & STEIN

A ST-ALEXANDRE: det ay, chaque mercredi soir

L'an compte sur le dévouement de
chacun.

CONTRAT POUR LE TRANS.
PORT DES CORRESPONDANCES

‘

 

o ES APE
|

DES SOUMISSIONS CACHE-
TEES, adressées au Ministre des
Postes, seront reçues à Ottawa, jus-
qu’à midi, vendredi le 7 octobre 1932
pour le transport des correspondan-
ces de Sa Mujesté, sous les condi-
tions d'un contrat pour un ternie de
quatre années, en été seulement,
trois fois par semaine sur la route
Edmundston, N B., et Rivière du
Loup, Station, P. Q., & commencer
au bon plaisir du Ministre des Pos-
tes.
Des avis imprimés contenant des

renseignements plus détaillés sur
les conditions du contrat projeté
peuvent être consultés aux bureaux
de poste de Edmundston, N. B, el

Rivière du Loup Station, de même

qu'aux autres bureaux situés sur ce

parcours et au bureau de l'Adminis-

trateur de district où l'on pourra
aussi se procurer des formules de
soumission.

S. Tanner Green,
Administrateur de District.

3ureau de l’Administrateur de dis-

triet Québec, G septembre 1982

 

CONTRAT POUR LE
TRANSPORT DES
CORRESPANDANCES

RS

    

CF

DES SOUMISSIONS CACHE-
TEES, adressées au Ministre des
Postes, seront reçues à Ottawa, jus-
qu'à midi, vendredi, le 7 octobre,
1982, pour le transport des corres-
pondanices de Sa Majesté, sous les
vonditions d’un contrat pour un ter-
me de quatre années, trois fois par
semaine sur la route Rivière-Bleue et
La Station du C. N. R. à St-Alexan-
dre de Kamouraska à commencer au
bon plaisir du Ministre des Postes,
Des avis imprimés contenant des

renseignements plus détaillés sur les
conditions du contrat projeté peu-
vent être consultés aux bureaux de
poste de Sully, Rivière-Bleue, Es-
court, Village Blier, St-Eleuthère,
Pohénégamooke, Pelletier Station,
St-Alexandre de  Kamouraska ut
au bureau de VAdministrateur de
distriet où l’on pourra aussi se pro-
eurer des formules de soumission.

S. TANNER GREEN,
Administrateur de District,

Bureau de l’Administrateur de dis-
triet, Québec, 7 septembre, 1932.
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permise en

en usage dans le district.

capsules à

Arthur L.

SPECIALITE : 
Casier Postal 180

Rivière-du-Loup.

 

S.-P. DUGALLL. L:
NOTAIRE

RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.

Bureau à St-Alexandre chaque mercredi soir, de 6 à 9 hres,

demande.

 

     T STEIN
EAU DE

RIVIERE-DU-LOUP.

ier et troisièmes dimanche
de chaque mois,

  

raconter l’histoire.…

ULRIC LAVOIE, PHOTO.
207 LAFONTAINE

RIVIERE-DU-LOUP,

rouveront à notre ntelier le
leurs pellicules.
et portes portraits de choix,

L'ENDROIT IDEAL POUR
J'ai reçu un gros lot de marchandises françaises de

haute qualité, tel que parures de cou, colliers, bracelets,
pendant d'oreilles pour tous les âges et à In portée de f
toutes les bourses. Aussi montres-bracelets et montres Ÿ
de poche Longine, Bulova, Mont-Rose, Lories, Grueen, |
Waltham, et toutes autres marques. I
. Bagues de finncailles de tous modeles, allinnee or
vert, or blane, dinmants, argenterie, verre taillé, poree-

laine, plumes, erayons, horloges, bijouteries en général,
atc., etc,

Réparation faite avec soin et promptitude:

GARANTIE OU ARGENT REMIS.

W. BELANGER
 

 |

Grande Réduction
a l'occasiondu 22éme Anniversaire

d'ouverture de mon magasin

Diminution de 10% a 30%
Profitez de cette vente, les prix sont plus bas

que vous ne les verrez jamais.
VAISSELLE, VERRERIE, COUTELLERIE,
ALUMINIUM, ARTICLES de FANTAISIE, etc

CINE——>

Emre Gaetan
221 RUE LAFONTAINE.

 

 

ARTHUR BERNARD
ENTREPRENEUR - COUVREUR

VILLE
Licencié pourinstallation de
Paratonnerres ainsi que ma-

tériel nécessaire pour
jces installations.

T& 114

Is

 
 

LES CHASSEURS
n’oublient pas que la chasse est

Nous désirons leur rappeler que nous avons tou-
jours le meilleur assortiment de
pour les fusils de tous les calibres ainsi que les cartou- f
ches de carabines à haute vélocité, des différents modèles

Malgré le coût du change sur les cartouches de fa-
brication américaine nous continucrons à vendre la célè-
bre cartouche SUPER-X,à l'ancien prix.

Autres accessoires tels que: sacs de chasse, cou-
teaux, plomb et poudre à tirer,

Warchand de Fer
127 Rue Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUP, STATION.
PEINTURES & VERNIS ;

Le PLUS GRAND CHOIX ET LEs PLUS BAS PRIX. '

 

 

W. BELANGER
HORLOGER-

Rivière-du-Loup, - Station.
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La loi de faillite
VENTE A L’ENCAN

Dans l'affaire de NAZAIRE D’
MOURS, Marchand général et Co 1.
merçant de bois, Trois-Pistoles, Q 2.

Cédant autorisé.
Avis est par le présent donné « e

MERCREDI, le 28 SEPTEMB: E
1932 & 11 heures de l’uvant-midi, --
ra vendu par encan publie, aux 1 1-
reaux des syndics soussignés, 1 7,
cote de la Montagne, Québec, u e
partie de Vactif (biens meubles) e
cette faillite comme suit:
ITEM A - Le fonds de

commerce de Trois-
Pistoles .. $3,169.88
Ameublement 54.50

ITEM B - Un coffre-fort
¥ ext, 27x
29 x 38 ....

ITEM C- Un clavig
Remington, 10

ITEM D - Une balance
Toledo, 30 livres ...

ITEM E - Un cheval rou-
ge, 13 ans 000004

ITEM PF - Le roulant ..….
ITEM G - Le fonds de

commerce de St-Jean

  

 

 

- c
e
=

e
s

©
se

s
«

 

de Dieu, $3,008.21
Ameublement, 37,00 3,136. 1

ITEM H - Une balance
Toledo, 30 bs L.... 150. 0

ITEM T . Le roulant ... 15. 0
ITEM J - Les créances

aux livres (des 2
magasins) ........ 24,422. 1

ITEM K - Montant dû
par Léon Labrie, ga-
ranti par hypothèque 811. 0

ITEM L - Montant du
par Art. Rioux, ga-
ranti par hypothèque 150. ÿ

Les item À, G, el J seront offe s
en vente à Lant dans la piastre et a
plus enchérisseur et les autres ite s
seront vendus au plus haut encher -
visseur.

Les inventaires, listes de
titres et certificats peuvent €
minés en tout temps en s’adr
aux bureaux des syndics soussig
ot les magasins seront ouverts pr
inspection, le 27 septembre 1832.

Conditions de paiement: arge t
comptant.”
Quéhee, lo 16 septembre 1432,

LEFAIVRE, MARMETTE
& LEFAIVIK +

Syndies autorisés.

red  
  

Bureaux:
117, vôle de la Montagne,
QUEBEC, Qué.

 

Evitez la grève des Bank-notes. .
En faisant de la PUBLICITF

J

septembre.

cartouches de chasse

fusil, etc.

Pelletier b 
 

 

BIJOUTIER

ACHETER VOG BIJOUX.
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Par Edouard HAINS
 

Qui, causons en done,
d'hui, sujet de chronique que jai
trouvé tout bonnement, cet après-
midi, alors que j'assistais, sur un
“campus” de collège à une joûte
de hallon au cours de laquelle deux
équipiers se sont évanouis sous les

aujour-

   
‘ Et c'est ce qui m'a a
1 vous demander cher lee.

teur qui êtes probablement d’ail-
leurs un enthousiaste des sports, si
les attitudes extrêmes que le “vic-
toriens” reprochent aux us et cou-
ames de notre heure ne se signa-
lent pas toul particulièrement dans
ie domaine du sport... Pour ma
part, j'uvout ingénument que la vuc
"de ces deux joueurs étendus, incons-
vients, au milieu du “gridiron”, a
râté toute In poésie de cette jour-
née d'automne, si tiède sous le soleil
pale, si lumineuse dans cette atmos-
phère comme subtile épurée*..

La brutalité du foothall a fini
par émouvoir même nos voisins
d'oubre 45e oli les ambulances sont
voujours en bordure des, arènes où

jouent les l'inales entre les uni
¥ Gs ot Parmee. Une enquête a
révélé que dans certaines universi-

vs américaines il est impossible de
parvenir à (elle classe où d'obtenir
te} diplôme si l'élève incapable
de courir comme un lévrier, de lan-
er le disque comme un Gree antique,
de franchir l'obstacle comme un
chien policier ou de foneer comme un
“aureau dans le ventre d'un cama-
“ade qui se sauve avec un ballon. De
«© train-lA, leurs prochaines géné-
rations d'hommes et de femmes sera
‘art élrange, en vérité, avec Jeurs
ambes 6. bras démesurés, leurs
orses d'Hereule et leurs réflexes de
rapauds; maïs je ne vois pas très:
Nien comment ces jeunes dieux de
in force physi ue seront en meilleu
re posture pour sir dans le droit
la médecine, le génie et les beaux
arts que les jeunes gens à qui des
éduvateurs éclairés auront dosé sa
gement Je sport et l'étude! Dan:
nox collèves quétocois on n’est pas
rendu Dieu mérei à pareil déséquiti
bre of je ne vois pas bien un jeune
hommes qui ferait son entrée dan:
une de nos maisons d'enseignement
secondaire avec l'intention d'arborer
vomine insigne de voralion, quelques
années plus lard, le ruban de Ir
course ou de la natation!

Hoest entendu que le sport prati
qué avec mesure par la jeunesse
écolière est recommandable, d'a
bord pour Ia santé physique, ensuite
pour la formation à la diseipling
qui restera probablement le plu
grard facteur de succès, quelque car.
ière ou profession que lélève ail

sane, Au gouret ou à la halle
nu camp, Une équipe doit être bier
disciplinée pour mettre la victoire
de son côté, tout comme plus tard
dans l'arène autrement  traîtressr
d'un métier il faudra pour cercer et
parvenir une politique rigide de
conduite personnelle. Mais là com-

me en toutes choses, r'esl la vosition
extrême seule qui est blâmable,

Et dans le evele sports, 31 se pré-
sent des cas où l’on est non seule-
men: estrémiste. mais encore fréni-

tique, si ve deuxième vocable peut
ajouter nlus de foree à l'idée, Ain-
À À dis d'avance qu'on me con-
vainera d'avoir hlasphémé si j'ose
vons demander, cher lecteur ce qu'on
pourrait bien faire d’utile et de sa-
venr avec les milliers de pilastres que
notre hon venple dépensera, cet hi-

“5 chaque soir des parties de hoc-
de ta NH. Le alors qu’on paie

plusseurs dollars du siège pour pou-
voir hurler apres une rondelle...
Les <amedi et dimanche nos biblio-
théques publiques seront vides tandis
que les pentes de nos collines sont
eponillantes de skieurs et de skieu-

Evidemment, ce n'est qu'à
quinze pas qu'on n'aperçoit les ski-
buses comme la tradition dans la
silheuetie féminine ne tient guère de-
varnd la culotte standard. Dans cer-
tains magasins, In culotte de sport

vend aver le flacon métallique
spécinlement adapté à l’une des no-
ches d'arriere, D'ailleurs, comment
en erailil autrement? Les boise
sous enivrantes ne sont-elles pus é-
troftement apparentées désormaïs
aux manifestations sportives? Le

  
 

   

  

 

  

  

   

   

 

Mes,  woth whisky n'a-t-i1 pas sous son
égeldhe de graniis marathons auxquels

           
     

    
        

 

J. OSCAR

Burenu: S9 Lafontaine; -

Rue Lafontaine,

ACENCE DE COLLECTION.

  
  
  

ASSURANCES GENERALES

Accidents, Automobiles, Vie, Incendie.

Rivière-du-Loup, - -
Successeur de J. W. Morel.

Merchants’ Collection Bureau, Reg'd.
Appt. 1, Edifice Paul Thibault,

TELEPHONE 3614

 

il prête son nom d’ailleurs? Mais
c'est à se demander comment le
p'tit coup et le “mens rana in cor-

pore sano” peuvent faire ainsi mé-
nage ensemble? Les fins sportives
ne semblent qu'aceidentelles, par ex-
emple, pour certains clubs de ra-
quetteurs dont les finances péricli-
tent ayec les hivers trop neigeux!
Mais revenons aux sports sur-

tout de vogue pour l'automne, J'ai
parlé tantôt du facteur de la bruta-
lité, Pourquoi pas mettre le doigt
aussi le bobo du ridicule qui est l’un
des aboutisants de cerlaines coque-
luches sportives? Prenons le cas de
nos Lovelaces de 50 à 70 ans qui
s’'exposent AUX pires maux cardia-
ques dans ces exercices physiques
trop violents où ils prétendent re-
trouver avec leur jeunesse non seu-

lement une arme contre les Parques
mais encore le teint frais, l’allure

légrère bref ce beau port avec lequel

dans la trentaine, îls plaisaient à ces

dames... .

Les statistiques et l'expérience

prouvent que depuis quelque 15 ans

quinquagénaires, sexagénaires el

septuagénaires sont plus que jamais

aisément victimes de la syncope

pourtant classique! La yie trepl-

dante actuelle, la fièvre du program-

me quotidien d’un homme d'affaires

partagé entre son bureau, sa famil-

le, son club et les sports, unregime

alimentaire qu’on ne surveille pas

assez, tout cela agit sur les ressour-

cos de cette machine si merveilleuse-

ment organisée qu’est le coeur, hu-

ain. .

mais Dieu a fait de la Vicillesse

ane nécessité inexorable. La machi-

we humaine a des limites. FL ces

limites par la pratique, sur le tard

les exercives physiques violents que

10s hommes en vue rencontrent un

ut contraire et raccourcissent sû-

sement cette verdeur physique qu ils

prisent dès lors au titre du trésor

‘e plus précieux. Ce n st pas en

vain qu’on dit qu'après s'être dépen-

:ês jusqu'à 50 ans pour édifier une

‘ortune, professionnels et hommes

l'affaires, devenus soudainement sa-

ses remettraient volontiers cette

‘ortune en échange d’une santé meil-

leure, ; ; .

C'est ce qui explique la présence,

sur l'herbe rave des golfs, -de tant

 

 

“te vieillards qui se raidissent contre

PInéluetable et, Une main sur leurs

sauvres reins, le coeur battant et

es jambes l'lasques souvent, se font

violence pour parvenir jusau au fati-

tique dix-huitième trous _

de pourrais encore citer l’exem-

ple de l'homme de bureau de 60 ou

70 ans, qui roule constamment au-

tomobile et qui, atterré un beau

jour à la lecture des dangers du

manque d'exercice des muscles, se

commande un atlirail de rameuren

chambre! lui qui ne faisait pas 500

pas par jour. il se précipitera Je

matin, au sortir du lit, sur ses ra-

mes rourtes et pédalier avec la fiè-

vre d’un co-équipier d'Oxford et de

Cambridge!
Cat, avant qu'on puisse me taxer

d'abus dans le sport. des longueurs,

je m'arrête, ami lecteur, eur ces

quelques impressions recueilliesde

cette journée d'automne, 5 tiède

sous le soleil pâle, si lumineuse dans

cette atmosphère comme subtne,

épurée...
.

" Edouard HAINE.

Granby. 22 septembre 1932,

al—

Ste-Francoise

M. le curé s'absente quelques

jours pour les Quarante-Heures de

Clément.

set Mme Alphée Ouellet font

à leurs parents et amis de la

naissance d'une fille.
M. et Mme Wilfrid Michaud sont

de retour d'une promenade à Mont-

Joli, les invités de M, et Mme Ma-

thin: Michaud. .

M. W. Morin, M. et Mme Fr

nest, Sancier et MHes Alma et Alexi-

na Morin étaient de passage à Rivié-

re-du-Lonp et Cacouna dimanche

dernier,
-_—_

—
—

————

——
——
—

Pour vos assurances de

_

toutes

sortes, consultez J. W. MOREL, Ste-

Rose-du-Dégelé.

GENDRON

  

  

  

 

  

 

Résidence: 28 St-lsizéar.

Station.

Riv.-du-Loup, Qué.

TAUX RAISONNABLES.

 

LA PEPINIERE BAS ST-LAURENT,Enr.
ISLE-VERTE, P. Q.

Productours d'arbres fruitiers et d'ornaments, arbustes,

plantes vivaces, rosiers, etc. :

Agents demandés — Ecrivez immédiatement.

PEINTURAGE
 

 

 

PEINTRE ET

22, Rue St-Cyrille -

Satisfaction assurée aux

Pour toutes sortes de réparations en pein-
ture, imitation, tapisserie, etc., adressez-vous à

L. P. BOUCHER

VOTRE PATRONAGE SOLLICITE.

        
    

   

TAPISSIER

Riv.-du-Loup, Sta.
 

plus bas prix possible.

          
Le grand phénoméne astronomi-

que qui s'est produit le dernier jour
d'août tel que prédit à l'avantapre de
notre province et que chacun, indé-
pendamment de ses propres coneen-
tions, attendait depuis longtemps
avec anxiété, a encouru de toutes
parts nombre d’observations. Notre
région ne fut pas comprise dans le
cône d'ombre qui a plongé tempo-
rairement la partie centrale du Qué-
bee dans une obseurité quasi-complè-
te, de sorte que nous n’avons pu
jouir du plus grand spectacle dont
furent témoins les gens de cette
sirconseription

=

occasionnelle. Ce-
pendant, quoique en partie, l'éclipse
nous à réservé certaines impres-
sions qui ont laissé des traces

L'on sait partout quel suceès les
astronomes venus des quatre coins
de la terre ont remporté, selon le
poidtb d'observation qu’ils tavaient
respectivement afhoisi. Quan) à
nous, dont les démarches ont êté
effectuées avec plus de suffisance et
moins de sacrifice que celles de ces
courageux savants, nous pouvons
dire que les “quatre-vingt-dix pour
cent” de l’éclipse nous ont procuré
tout de même le loisir de faire quel-
qques constatations pratiques aux-
quelles on ne s'attendait guère en
raison du point de vue ou devait
nous placer le phénomène de par son
degré d'importance local.

Si‘ nous nous sommes portés quel
que part au sommet d'une montagne
dominant la plaine et la mer, ce ne
fut ni plus ni moins que pour mieux
saisir l'effet des ombres sur celles-
ci et nous ouvrir par là de plus lar-
ges horizons. Ft nous avons eu
profit. A mesure que la lune s’a-
vançait devant le soleil, les excava-
tions et les champs s’assombris-
saient dans des proportions anor-
males, Il faisait presque nuit au
sein des premières, tandis qu'une
clarté relative planait eneore sur les
terrains à surface régulière. La
mer de son côté passait graduelle-
ment d'une nuance légère à une
nuance plus sombre sous un ciel se-
rein, dans lequel une étoile fit une
courte apnarition du côté opposé
aux rayons solaires, lorsque l'éclip-
se cut atteint son point culminant.
A ce même moment, tout en brou-
tant l'herbe de teinte prononcée, les
troupeaux accentucrent leur marche
instinctive vers l'abri habituel, ce-
pendant que les oiseaux de basse
cour s’attroupèrent ici et là comme
à l'approche de la nuit. L'atmosphè-
re se raffraîchit quelque peu et, dès
que le soleil fut libéré en partie de
son obstacle, on eut dit que la cha-
leur dégagée par ses rayons fut plus
intense après qu'avant,
Parmi d'autres observations fai-

tes, notons le contour irrégulier de
la silhouette des objets, les asnéri-
tés à la base du flane gauche du
disque Tunaire et une perturbation
générale d'insectes. En effet, l'on a
remarqué que la ligns de découpure
des silhouettes était tout à fait im-
perceptible à gauche nu à droite se-
lon que le passage du corps opaque
devant le soleil progressait ou dé-
vlinait, tandis que le contour du
vôté opposé était nettement, décrit.
Pour ce qui est dos aspérités plus
ou moins prononcées  aperques à
certains points de la cireonférence
de la lune, elles étaient vraisembla-
blement dues à la présence de mon-
tagnes que la satellite de la terre
possède tout comme cette dernière.
Me tout cela dépend, le fait Je
pus intéressant qu'il nous fût don-
né de suivre, fut bien celui que pré-
senta la rude générale de quelques
diptères et hyménoptères vers les
cûmes des arbres, en particulier des
conifères, ou toute une phalange de
fournis rouges ou de lamenteuses
moustiques exécutèrent une “ronde”
à n'en plus finir, d’autres tombant
sur le sol sous forme de pluie ou s'a-
wrippant à la portion blanche du
drapeau tricolore antérieurement
hissé pour s'apaiser ensuite et dis-
paraître en un peu de temps vers la
fin de Véelipse. Tout revint dans
l'ordre presqu'instantanément pen-
dant. que nous échangeâmes uel-
ques regards de satisfaction avant
que l’astre radieux fut définitive-

ment hors de sa cachette pour re-
prendre son oeuvre bienfaisante.

Ft l'événement précédemment at-
tendu s'était produit le plus fidèle-
ment possible d'après les données
scentifiques. Il est néanmoins re-
grettable que certains observateurs

de haut mérite n'aïont pu suivre à

leur guise les différentes phases du
phénomène et tenter en même temps

  

     

  

les recherches nouvelles projetées

dans leur propre champ d action.

Mais l'on peut dire, après tout,

qu’en général, ce fut un succès et,

si les paroles volent et les cerits

restent, les faits passent et les idées

demeurent: “Faeta volunt, concepta

manent!”
Jean RUMIN.

n°
Trois-Pistoles, août 1952

—____—___—

St-Epiphane
Mereradi dernier, M. le curé Lan-

glois bénissait le mariage de M. Dé-
sire Beaulieu, fils de Joseph Bean-
lieu et Mlle Emelda Pelletier, fille
de M. Amédée Pelletier, industriel.
RAPTEMES:

M. eL Mme Eugène Beaulion, M.
et. Mme Joseph Dionne font part à
leurs parents et amis de la nais-
sance d'une fille et d'un fils bapti-
sée, dimanche, le 11.

St-Arsène

M. Théophile Saindon est parti
pour l'Hôpital de Rivière du Loup.

 

 

 

TEL. 177,  

    
   
 

[A70 ANS FAI TOUT SON
OUVRAGE DE MAISON

Grice a Kruschen
“Voila neuf ans que je prends les

Sels Kruschen et je ne pourrais
m'en passer. Je prends le tiers d’une
cuiller à thé dans une tusse dean
aussi chaude que je peux la hoire.
Jamais de maladie ni de maux de tê-
te. J'ai eu 70 ans cn avril. Rien
qu’en prenant les Sels Kruschen, je
peux faire tous mes travaux de mé-

 

nage. Je recommande Kruschen à
toutes mes voisines. J'étais tou-
jours chez le médecin, avant de com-
mencer à en prendre, Je ne le con-
sulte jamais maintenant. J'avais
coutume d’avoir des maux de tête qui
m’empéchaient de travailler. Mais,
c'est différent maintenant — grâce
aux Sels Kruschen”. -- (Mme) J. 6.

Kruschen assure plus d'activité
aux organes, expulse toutes lexim-
puretés encombrantes du système.
M aide à faire circuler dans les vei-
nes un sang pur et vigoureux. Et
comme conséquence, les maux et pe-
tites misères de la vie disparaissent.
Plus de maux de tête, ni fatigue, ni
dépression, ni nervosité, ni consli-

 

pation. On se sent agréablement
rafraîchi, de bonne humeur, l’ave-
nir semble brillant — enfin, UNE
VERITABLE BONNE SANTE!

BEAU SUCCES
Mademaiselle Alfrédine Paradis,

fille de Mme Victorien Lavoie, élève
du Couvent du Bun Pasteur de Ri-
vière-du-Loup a obtenu son diplôme

supérieur à l'Université Laval avec

grandedistinetion, ainsi que son cer-

{ificat de sous-graduation a Ia mai-

son-mére des RR. SS. du Bon Pas-
teur à Québec.

Mademoiselle Paradis a aussi ob-

tenu son] diplôme d'enseignement

français et anglais avec grande dis-

tinction. bad
Nos félicitations à cette brillante

élève,

 

 

 

  

 

St-Antonin

NAISSANCE:
M. et Mme Magloire Gauvin née

Alice Labonté, font part à leurs
parents et amis de la naissance d’une
fille haptisée sous les prénoms de
Marie, Monique, Hermande. Parrain
et marraine: M. et Mme Emile Fré.
chette, oncle et tante de l'enfant:
porteuse: Mme Oméril Bérubé,
VA ET VIENT:
Mme Octave Guay, de Montréal.

*M. Joseph Soucy et Yvon Roy d
Si-Norbert, sont en promenade chez
M. Joseph Ouellet,

 

MM. Gérard et Fernand Bélan-
ger sont en visite chez leur mère.
M. Herménégilde Bélanger. |

M. et Mme Alfred Blier, de St-
Alexandre, sont en promenade chez
M. Oscar Blier.
Madame Joseph Briand, de St-

Modeste, passe quelque temps chez

sa fille, Madame Oscar Blier.

ISLE-VERTE
Monsieur Léo Desrosiers,  musi-

cien, de celte paroisse, est allé, Ta
semaine dernière, àSt-Arsène, pour
toucher l'orgue l’occasion des
Quarante-Heures.

RECTIFICATION:
Tes denwiselles Mignanlt aui ae-

compagnaient M. Vincent Bélanger,
lors du triste accident dont il a été
victime, le dimanche, 4 septembre.
ne sont. pas les filles de M. Arthur
Mignault, contremaître des Chemins
de Fer Nationaux à lIsle-Verte,
comme il a été dit dans le rapport

 

 

 

  
a

de l'accident, mais les filles de M.
Joseph Mignault. aussi de  l'Isle-
Verte.

 

St-Arsène

RASE-BALL:
Le 18 septembre, le club Voltigeur

de Rivière du Loup est venu bren-
dre sa revanche contre les Royals,
de la même place, se sont procures
deux étoiles, Potvin pour venir su-
bir encore une défaite nu score de
16 à N en faveur de St-Arsène,

ECONOMISEZ SUR
VOS CIGARETTES

en en fabriquant 5 pour

le prix d’une grâce au fa-

meux papier combustible

et à l’ingénieuse rouleuse

NEVER MISS

Fabriquée à Granby par

Never Miss Roller Regd.

Demandez dans les maga-

sins la rouleuse ‘‘Never

Miss” qui roule une ci-

farette parfaite.

 

 

Garage Beaulieu
Distributeur des Automobiles

Chrysler et DeSoto,
Camion International.
Service de réparation et remorquage.

Ouvert jour et nuit (a partir du ler mai).
Piéces de rechange véritable pour
Chrysler, DeSoto et Plymouth.

Agent pour Radio ‘“Philco et Laveuse Electrique “Correr”
 

340 RUE LAFONTAINE,
RIVIERE-DU-LOUP.

  

 

LE CLUB DE CROQUET
“LE VOLTIGEUR”

Les parties de concours organisées
par le club se sont terminées la se-
maine dernière avec le résultat que
voici:

Parties doubles, pour hommes, gu-
gnées par MM. Elzéar Marquis et
Robert Bélanger.

Parties simples, pour hommes, ga-
gnees par M. Gérard Pelletier.

Parties simples, pour dames et
demoiselles, gagnées par Mlle M.-
Alice Ouellet,
Une coupe, embléme du champion-

nat, pour la classe des hommes,
donnée par la St-Lawrence Flour

ills, et un joli collier, donné par
M. J, H. Pelletier, bijoutier de cette
ville pour la championne de la clas-
se féminine.
La Direction est a organiser une

soirée au cours de laquelle seront
distribués les trophés aux  vaîn-
queurs,

 

L'Organisatenr.
—_________...

St-Clément

   

 Mlles Marie-Blanche et Alberta
Lévesque, ainsi que M. Gérard Lé-|
vesque sont allés en promenade à St.°
Paul de la Croix au cours de la se-
maine dernière, Ils ont été invités
a veiller chez, M. Louis Levesque
et ont passé Paprés-midi au camp
de M. Henri Michaud. Ils sont re-
venus enchantés de leur voyage.

——_

Notre-Dame de l’Isle-Verte

 

M. et Mme Napoléon Fra
(Agathe Mubé) font part à leurs
parents et amis de la naissance
d'une fille baptisée, le D septembre,
sous les prénoms de Marie, Made-
leine, Louisette, Parrain et marrai
ne: M. et Mme Joseph Fraser,
grands parents de l'enfant; porteu-
se: Mle Gabrielle Dubé, sa tante.
—

CACOUNA

 

  

 

Monsieur Lorenzo Lebel et Mlle
Alice Lebel sont en promenade à
Montréal chez leur oncle, M, le doc-
teur H. Lebel. de PAvenue Laval,

 

-——

Quand on a chaud, il faut
boire chaud pour se

rafraîchir.

Pendant les fortes chaleurs, on a
tendance généralement à consommer
des liquide, froids pour se mieux
désaltéres. Que ce soit lice cream
des Américains, le soda glacé des
Anglais, les boissons diverses à la
glace pilée des Français, partout on
a l'illusion qu'une boisson froide est
beaucoup plus rafraichissante. I-
lusion, en effet, que la pratique et le
raisonnement devraient détruire, il-
lusion qui n’est pas toujours sans
danger, var la santé peut se trouver
altérée par Pingestion de matières
trop froides.

Quand, ayant chaud, on hoit froid.
on éprouve tout d'abord une impres-
sion de bien-être, Mais elle n'est
qu’éphémère; au bout de peu de
temps, on a encore plus chaud et,
partant, plus soif. En effet le H-
quide froid se réchauffe au contact
de l'estomac en emprantant la cha-
leur nécessaire à l'organisme: et ce-
lui-ci, dont la température est à peu
près constante, est obligé d'emprun-
ter à l’air extérieur la chaleur ou'il
vient de perdre. La peau se refroi
dit, la transpiration s'arrête, le fugi-
tif bien-être est déjà passé.

Si, au contraire, vous prenez du
thé chaud, par exemple, celle inges-
tion vous donne une légère noussée
de sueur. Celleci ne tarde pas à s'é-
vaporer, et pour cela emprunte à la
peau le calorique qui Jui est néces-
saire. À ce moment, vous éprouvez
un agréable rafraîchissement. l’ef
fet est un peu plus long à se faire
sentir, mais il est plus durable et
vous êtes sûr de ne pas être indis-
posé.

Done, par les fortes chaleurs. abs-
fenez-vous, autant que possible, des
boissons froides; où bien, si vous
n'avez pas le choix, buvez lentement,
par toutes petites gorgées mainte-
nues un certain temps dans la bou-
che, afin qu'elles n’arrivent pas trop
froides dans lestomac,

 

  

 

économies.

Serviettes de honne
qualité, 1 0

Réduites à *

das golf en laine, pour garçons,
Couleurs brun, gris et drab.
Une excellente qualité. Gran-
deurs 7 à 10.

Réduits à .. 2. .

 

 

Souliers noirs, pour hommes,
..honnes semelles en cuir épais,

  

  

Forme la dernière mode,
Val, vég. 83.75

Spécial à .. LL LL. °

Chemises d'ouvrage, couleurs
bleu el khaki. Une bonne
qualité, valant beaucoup plus
aque le prix annoncé,

Réduites

Ove

 

  len en coton très fort

Pour cettesemaine seulement
<——AU MAGASI

DAVID VERBITSK)

163, Rue Lafontaine - Rivière-du-Loup,
H est dansl'intérêt de votre portefeuille de visiter notre magasin|f

durant cette semaine. Notre assortiment de marchandises d’automne est (|
au grand complet et nous avons réduit nos prix de 25 à 35% plus bas, que
la valeur régulière. Venez, si vous voulez faire vos achats à grandes

CES PRIX SERONT QUE POUR LA SEMAINE DU 22 AU 29 SEPT
Bas en cachemire de laine, nour
dames, garantis tout laine,

sans aucun manque ou défaut.
Plusieurs couleurs,
Réduits à .. .. .. .. .

 

Gants en chamoisette, de bonne
qualité, pour dames. Un
choix de plusieurs jolies nuan-
ces et patrons.

Spécial à .. .. .. . .

 

Tweed a la verge, pour robes
d'automne, Très nouveau, plu-

sieurs jolies nuances mélan-
gées, Très bonne quali-
té.
Réduit & .. .. +. .. .

 

5
 

couleurs et nouveaux modèles.
Une extra bonne

1.98valeur.

Spécial à 
va ; LP Bérets de fantaisie, plusieurs

grandeurs 36 à 41 Une ex- couleurs.
vellente valeur. Spécial à
LL péeial ao. LLL.

Spécial à 22 22 + " »I *

toles en soie ceélanese, vour Camie 1
jeunes filles, lavables. Jolies Camisoles et caleçons en coton

ouaté, pour hommes, de pre-
mière qualité seulement, as-
sortis de grandeurs.   Spécial à .. 2.1.6 .

NOUS MENTIONNONS QUELQUES PRIX SEULEMENT

Nous avons en magasin plusieurs autres spéciaux.

VENEZ JUGER PAR VOUS-MEME.
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  Bas en laine et soie, pour da-::
mes. Une extra bonne qua- |
lité, Toutes les plus nouvelles

 

  

  

nuances.  Assortis de gran. ;
deurs. ak1k
Réduits à .. >. …. . Ê

 

Velours fleuri, à la verge, pour ||
faire de jolies robes. Une {fF
trés bonne qualité qu’il faut
voir pour apprécier. .

Spécial à .. 1. 2. :

 

 

Ships en tricolette, pour dames,

   

plusieurs jolies couleurs:
(hrelques-un£  garnis avec”.
dentelle. .
Réduits à .. .. .. .

Mouchairs blancs, D 1
pour dames. 25
Une douzaine pour . .

Coton jaune. à la verge, Une’
très honne qualité, 36 pouces:
de largeur,
Spécial à... +

       
 

UNE EXCURSION AUBAINE
DU PACIFIQUE CANADIEN

Pour Toronto, Windsor, et Détroit

le 30 septembre

Lorsqu’au mois d’août dernier le
Parifique Canadien organisait vers
Québec une excursion partant de
Windsor et de Toronto. au dela de
100 voyageurs y prirent part. Afin
de permettre aux parents et amis
de la région de Québee de rendre
cette visite, le Pacifique Canadien
offre le 30 septembre prochain, les
tarifs réduits de $8.00 pour Toronto
et retour et $312.00 pour Windsor,
Détroit et retour.

Considérant que le tarif régulier
» Québer à Toronto et retour est

de $30.85 et de $45.10 pour Detroit,
l'excursion à tarif d'auhaine repré-
sente done moins d'un tiers du tarif
régulier.
L'Exeursion de la région de Qué-

bre est un essai et il se peut fort
bien qu'il ne soit renouvellé, a
moins que les résultats démontrent
que même une cxeursion de longue
distance ct partant de Québec peut
avoir sa raison d'être.

Les voyageurs seront accommodés

1

confortablement dans des voitures
de première classe attachées aux
trains réguliers quittant la Gare du
Palais à 1.30 p. m. et 500» m.
vendredi le 30 septembre pour ar-
river à Toronto et Detroit le lénde-
main malin.
Au retour les billets seront vala- hles sur les trains spéciaux et tous

ès trains réguliers (à l’exception
   

 ne

“Trois bonnes raisons’ Cet

d'en faire des éloges
“Tai trois bonnes raisons de faire des
éloges des TABLETTES BABRY'S
OWN — deux gentils potits garçons et
une fillette, à qui ces Tablettes ont fait
beaucoup de bien dans leur première
enfance”, écrit Mme Judson Millett, de
Mcsherville, NE.

“11 y aurait moins de hébés malades si
on donnait plus de TABLETTES
BABY'S OWN.” écrit Mme Louis
Weldon, de Moncton, N.B.

“Je ne me passeraiz pas des TAB-
LETTES RABY'S OWN, méme si elles
coûtaient un dollar la boîte—ear elles

   
  

|

DU DR WILLIAMS

sont merveilleuses pour fièvres et maux
d'estomac des enfants,” écrit Mme
James O'Connor, de Godfrey, Ont.

Los mamans de partout se fient aux
TABLETTES BABY'S OWN pour
réduire les fièvres bénignes, calmer Ja
colique, faciliter la dentition, entretenir
le système digestif des enfants.

Ces petites tablettes sucrées et faciles à
prendre sont absolument SURES —
voyez le certificat d'analyse dans cha-
que paquet de 25 cents. Plus de
1,250,000 paquets furent vendus en
1031. F228

Donnent et gardent la santé aux enfants—comme savent les mamans

 

 

Un Déjeuner Soutenant

    pour les

 

du No. 38) quittant Windsor, De-
troit, Toronto et Montréal samedi
et dimanche le ler et 2 octobre.

l’occasion de cette excursion,
I'Hétel “Royal York” du Pacifique
Canadien, située en face de la Ga-
re Union à Torontu, offre aussi des
tarifs très réduits pour le logement
et les repas des excursionnistes.
me

SITUATIONS DANS
LES AFFAIRES

Nous croyons être utiles à nos
lecteurs en leur signalant que “FU-
nion Nationale du Commerce Exté-
rieur”, Association d'Industriels
patronnée par le Gouvernement
français, dispose parmi ses mem-

 

 

bres de nombreuses situations’ di-
verses en France et à l'Etranger
pour les personnes des deux sexes
et de tous âges. Les candidats ca-
pables peuvent avoir de suite des
situations lucratives: les débutants
peuvent faire un stage, ou recevoir
des leçons par correspondance, à
l'Ecole Professionnelle de l'Associa;
tion, tout en travaillant nour aug-
menter leur valeur et leur gain. ©

Pour tous renseignements, il suf-
fit de s'adresser à la Direction, 3
bis. rue d’Athènes. à Paris, Z

 

un lecteur de plus ?
 

Fendu aussi en
bouteilles de,

  

de 40 onces $4.25

N'acceptes pas de
succédané.

JOHN de KUYFER & SON.
ROTT

  

FORCE DE

Berlin, en Allemagne, a crée les

titut de Borlin.

ment; il fatigunit facilement;
passives et lentes: ses

se

 

diminué et retour des facultés,

retrouvé =
AUX jours de sa jeunesse,

jourd'hui même! Dans 2

traitement de 2 semaines.

26 onces’52.85

, Distillateurs. Mnison fondée en 1095 -
ERDAM - HOL

Le Dr. Magnus Hirschfeld, l'auterité hien connue on matière
de sexologie et Direteur de l'Institut de Sciences Sexuelles, de

TITUS--PEARLS
pour venir en aide aux millions d'hommes et de femmes qui ont
perdu ou qui sont à perdre leur pouvoir de vitalité physique. Au
cours de ses 35 années de pratique et de recherches, cependant, il
a réalisé que l'affaiblissement des glandes humaines devenait la
cause de plusieurs troubles: Haute pres
ment des artères, épuisement physique après le travail ou l'exer-
vice, étourdissement, dépression, neurasthénie, cte.

Titus-Pearls peuvent faire disparaître fous les
nombreux cas ont vté traités par le Dr. Hirschfold dans son Ins-

L. 8. employé du Gouvernement, âgé de 60 ans et marié, se
plaignait d'épuisement physique, d'étourdissement et de tremble-

facultés physiques étaient de beaucoup di-
minuées depuis 5 ans; la pression de son sang était trop élevée.

On lui prescrivit 2 Titus-Pearls à prendre 3
Deux semaines plus tard, le rapport de son médecin se lisait comme
suit: Santé générale meilleure: plus de vigueur; étourdissement

H continua son traitement et 2
semaines plus tard, L. S, fit encore son rapport. cette fois pour
déclarer que toute lassitude et épuisement avaient disparu et qu'il
se sentait dispos et bovillant de vie,

Sa pression artérielle était tomhée et à l'âge de 60 ans il avait
facultés physiques et la vitalité qu’il avait connue

Commencez immédiatement à regagner votre jeunesse!
semaines, Vous serez surpris de cons-

tater la force nonvelle et virile que vous posséderez. Envoyez $5.00
(en argent par malle recommandée où en mandat-poste) pour un

Ecrivez pour avoir le livret.
acceptons les ordres payables sur livraison,

    

    

 

     
     

 
 
 

    

 

  

    

  
     

 

    

    

    

   

  

   

   

 

  

Un filet de bon vieux de
Kuyper ajouté à ducitron, du
“ginger ale” ou de la bière de
gingembre vous prouvera à
votre satisfaction le plaisir
que procure cet ancien gin:
hollandais.

NDE =.

 

JEUNESSE

ion du sang, durcisse-

 

maux. De

ses facultés mentales étaient

a
fois par jour.

Au-

Nous

 

Messieurs:

pli $e, .

Mon nom est..... FE as 0 00 .

Mon adresse est ................  Pour éviter les erreurs, veuillez remplir le coupon suivant :

TEUTONIA IMPORT & FXPORT SERVICE CO., PTD.
211, Fourth Avenue, New York City, N. Y.

Veuillez maller à l'adresse suivante...

Boîtes de Titus-Pearls, pour lesquelles je vous mets sous

  
  

 

      

  
Ville .......

. Province .....

feces ani,
*
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: “de Québec en.l’honneur de Madame

: -miagnÿ, était en ville chez M. et Mme

  
  

  

:SPECIAUX

  

  

  
du

Sweatens en laine, pour

  

  

 

     

 

  

; Casquettes pour garçons, couleurs et 

 

   
 

mttenace

2AMNEDNDDDINSE

«+NOUVELLES LOC   

 

_ —~M, J-Alfred Dion, avocat, et} —M. et Mme Victor Devostet M,
Madame Dion, de Roberval;sopt en
monde en Seonce quelques
“Jours. ” :

lement. en promenadé dans la pé-
ninsule gaspésienine.

   

  

   
   

  

25 > St. N aire: PR IT

—Monsieur P. L Lortie, de’ Qué- . Boulet sont
bec, nécompagné du- sous-ministrede

  

  

 

; voirie, Monsieur J. L.'Boulange = Le
f..de Madame Boulanger, ont fait Me e Hector Boucher ét Mlleae ille Ses jou Bolande Boucher sont de retour

e promenade à Montréal.
 

bec d'un
- # x —

—Mlle Cécile Chabot, qui a passé
quelque temps chez son oncle, M. L.

| Dubreuil, marchand, est retournée à
St-Césaire au commencement de la
semaine.

 

ide St-Cyprien
àRivière-du- —

0 —Mlles Juliette et Isabelle Léves-
que sont de retour d’une promenade
d’une quinzaine à Montréal où elles
étaient les invitées de leurs oncle
ht: tante, M. et Mme J. À. Lévesque,
Chemin Ste-Catherine, Outremont.

-—Madame. Horace Cimon, prési-
‘de-l’Association des Femmes

fservatricesde Rivière-du-Loup,
ame Louis Marquis et Mademoi-
-Laplante, se sont rendues à
c, la semaine dernière, pour

représenter cetté association au dé-
jeuner organisé par l’Association des
Pemmes::Côonsetvatrices du district

 

—M. Léo Roussel a passé la fin
de semaine à Montréal.

—M. H.-A, Bourdeau est de re-
tour d’un voyage de chasse en fin
de semaine avec quelques amis.

—Mlle JulietteBoucher, de Notre-

Charles Frémont, à l’occasion de sa
nomination comme membre de la dé-
lé du Canada à la prochaine

 

réunion-:dé la Société des Nations Dame du Portage, est en promenade
à Génève. Madame Moreau, de|chez son oncle, M. J.-Ad. Boucher.
Québec,actuellément en promenade|:

‘Madame Marquis et M. Cimon
agnaient. Ils ont fait le
automobile.

  L'enfunt obtient des joues roses
M, H. K.Siebert de Morden, Man,,

écrit: “Pendant plus d’un an notre
| petit garçon de quatre ans a été pa-
le et maladif et tous les toniques

quelques jours à Rivière-|manquaient d’améliorer son état.
en visite chez M. Lionel

|

Depuis que nous lui donnons du No-
. voro du Dr Pierre un changement

s’est opéré pour le mieux, il a des
joues roses, un bon appetit et aime,

de nouveau, jouer avec les autres
enfants”. Cette médecine defamil-
le de confiance stimule l’activité nor-
male du procédé de digestion et d’é-

limination. Elle est fournie direc-
tement par le Dr Peter Fahrney &
Sons Co, 2501 Washington Blvd,

  

dame Arthur Samson, de Lé-

. David Leblond, de Trois-
és, était de passage en ville
“dn. route pour Cabano.

 

nnonce pour mercredi le 28
re, le mariage de M. Camille

, réprésentant de la Northern
avec Mlle Antonia Levasseur,

. J.-L. - Chicago, Tl.
desubiteseur, mar Livré exempt de douane au Canada.

“de faire-part. —____

lesdames Jean-Arthur  St- L'heure des marées
rre- et Paul D’Amours sont re-
rnés à Montréal, après avoir

sé ‘une quinzaine en ville ,en vi-
“chez -des parents. -

—_—

- La marée sera haute:
VENDREDI, le 23 septembre

8h. 08m. A. M. 8h. 42m. P. M.
‘Lucien Côté, courtier en obli- SAMEDI, le 24 septembre
“dé Québec, est de passage en |9h. 43m. A. M. 10h, 11m. P. M.
r affaires, ; DIMANCHE, le 25 septembre

- 11h. 18m. À. M. 11h. 28m. P. M
LUNDI, le 26 septembre

12h, 13m. A. M. 12h. 24m. P. M.
MARDI, le 27 septembre

12h. 53m. A. M. 12h. 58m. P. M.
MERCREDI, le 28 septembre

1h. 12m. À. M. 1h. 85m. P. M.
JEUDI, le 29 septembre

th. 54m. A. M. 2h. 13m. P

 

 J-Adélard Boucher, Hec-
ucher et Chs.-Eugène Grand-
n sont de retour d’une prome-
aux Etats-Unis. Ils ont visité

ton, Lowell et Nashua.

 
demoiselle Antoinette Beau-

nstitutrice, vient de partir
aller enseigner au Couvent de
ésentation de Marie à Drum-

 

 

Pour vos assurances de toutes sor
tes, consultez J. W. MOREL, Ste-

Rose-du-Dégelé.

PRINGESSE
Aujourd’hui- Ven.- Samedi

“LETTY LYNTON”
… avec

JOAN CRAWFORD
et

annonce pour le 3 octobre, le
fe-de M. Albert Marier, gérant
#Canada Life Ass, Co’, de

3 ville, (autrefois gérant du
magasin Marier, de Ste-Louiee), a-
vac Mlle Alphonsine Dufour, fille

Ernest Dtffour, commerçant,
-Louise de l’Islet.

asde faire-part.

adame Aurèle Caron, de Mont-

t Caron, ces jours derniers.

ROBERT MONTGOMERY

Aussi Comédie et Nouvelles

LUN. — MARDI. — MER.

FILM PARLANT FRANCAIS

Alice Cocéa et André Roanne

“NICOLE ETSA

 ‘, ==Mlle Charlotte Martin, G. M.
“ de Hâvre-St-Pierre, et Mlle Henriet-

“Martin, des Trois-Pistoles, é-
ntde passage en ville vendredi

dérnier, en route pour Montréal.

Mlle Lucette Guéry, en prome-
e chez M. Ludger Paradis, est
urnée à Montréal en compagnie
Mlle Marguerite Pelletier.

 

   

 

  
  

ET SA VERTU”
Aussi Pathé Journal

Matinée tous les jours à 2.15 hrs
Soirée: 7.30 & 9.00 hres

 L5--Mme. Bernadette St-Pierre et
Île Aurore Thériault, de Québec,
aient de passage ici en fin de se-  
 

él: Bureau 3031
Résidence 8084

)r L. PELLETIER, L.G.D.
CHIRURGIEN - DENTISTE

Travaux dentaires exécutés sans douleur.
————

331 rue Lafontaine, Riv.-du-Loup.
TOUS LES SAMEDIS DE MA! À NOVEMBRE LE BUREAU FERME A MIDI

Casier Postul: 122

 

  

 
 

CHEZ>

N. KIRALLAH
SEMAINE DU 22 AU 29 SEPTEMBRE

Cet automne plus que jamais vous devez cher-
cher à avoir le plus de valeur pour votre argent. —.
Informez-vous toujours de nos prix, avant d'ache-

« têr, car il est reconnu ici, en ville, que c’est chez
:N. KIRALLAH, que votre argent a le plus de valeur

 

; garçons,
> couleurs: blew, noir, drab, gris.

Grandeurs assorties.
Spécial cette semaine. .. .
————

Sweaters tout laine pour hommes,
modèles “sport”, nuances assor-
ties, grandeurs 36 à 42. La plus
belle valeur jamais
Offerte à .. .. .. ..
SE rer

rs

Combinaisons en coton onaté, pour
hommes, Grandeurs ass.

grandeurs assorties,
Bonne valeur à .. .. …. *
 

el Mme Irénée Gendron sont actuel-

e a Charnyy |b

M. améliorations au quai de Squatteck,

      
       
   

    
  

  

   

    
  

    

 

   

  
  

                      

          
        

     

   

 

     

      

ALES Af
——————; ol

Remerciements pour
. sympathies

 

 

“M, et Mme Adélard Tardif, de
St-Louis du Ha! Ha!, remercient
ieñ sincèrement toutes les person-

nes qui ont bien voulu leur témoi-
gner des marques de sympathies a
l'occasion du décès de leur fils, Hen-
ty, soit par offrande de messes, tri-
buts floraux, messages, bouquets
spirituels, sincères sympathies ou
assistance aux funérailles.
A tous un cordial merci.
 

 

Naissance

 

M. et Mme Joseph Morin, un fils,
baptisé le 14 courant sous les pré-
noms de Joseph, François, Rosaire,
Parrain: M. Frs, Morin; marraine:
Mlle Elise Morin, oncle et tante de
Fenfant. -
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Vente à l’encan

 

Lundi prochain le 26 septembre
courant, à deux heures de l’après-
midi, en la cité de Rivière du-Loun.
au No 10, rue Beaubien Je soussi-
gné offrira à l'enchère publique,
dans l'édifice connu sous le nom de
“LE CERCLE DE FRASERVIL-
LE”, tout l'ameublement actuel du
dit CERCLE, comprenant plusieurs
fauteuils en chêne, banc et table en
chêne; bureau, chaises diverses, ca-
dres et gravures, crachoirs de cui-
vre, plusieurs autres tables et di-
vers autres articles,

P. E. MARTIN,
Huissier, C. S. K.

——_#_

Logement à louer  

 

Un logement dans un haut de
maison, à louer à un prix raisonna-‘
ble. Dans ce Jogement, il y a 6 ap-
partements sur le même plancher,
et 2 chambres en haut. Tous les
planchers sont en bois franc. Pos-
session le ler novembre,

S’adresser à
Madame J. Octave Desjardins

Tél. 3351 Chemin de Fraserville,
18 — 1 fs p. ;

  

Le Ministère des Travaux publiesrecevra jusqu’à midi, le mardi 4 octo-
bre 1982, des soumissions pour des

comté de Témiscouata, P. oles.
quelles soumissions devront être ca-
chetées, adressées au soussigné, et
porter sur leur enveloppe, en sus de
l'adresse, les mots: “Soumission
pour des améliorations au quai,
Squatteck, P. Q.”.
On peut consulter les plans et la

formule de contrat, se procurer le
devis et la formule de soumission
au ministère des Travaux publies
à Ottawa, aux bureaux de l'ingénieur
de district, édifice du bureau de pos-
te, Québec, P. Q., de l'Association
des Constructeurs de Québec, 267
rue Saint-Paul, Québec, P. Q., et
aux bureaux de poste de Squatteck,
P. Q., et de Riviere-du-Loup, P. Q.
Onne tiendra compte que des

soumissions faites sur la formule
fournie par le ministère, conformé-
ment aux conditions mentionnées
dans ladite formule.
Un chèque égal à 10 p. 100 du

montant de la soumission, fait à
l'ordre de l'honorable ministre des
Travaux publics et visé par une
banque à charte, au Canada, devra
accompagner chaque soumission. On
acceptera aussi comme garantie des
bons au porteur du Dominion du Ca-
nada ou de la Compagnie des che-
mins de fer Nationaux du Canada
et de ses compagnies constituantes,
garantis sans condition par le Domi-
nion du Canada, quant au capital et
à l'intérêt, ou les bons susdits ct,
s’il y a licu, un chèque visé pour
compléter le montant.
REMARQUE.—On peut se pro-

curer au ministère des Travaux
publics des tracés bleus (blue
prints) en fournissant un chèque
de banaue visé au montant de 810.00
payable à l’ordre du ministre des
Travaux publics. Ce chèque sera
remis si le soumissionnaire offre
une soumission régulère,

Par ordre,

N. DESJARDINS,
Secrétaire.

Ministère des Travaux publics,
Ottawa, le 20 septembre 1932,

18 — 2 fs

 
TELEPHONE : 125

   

|tient de ce conseil maternel.

de déménager une maison...
ironie ou quelle impr udence!

44-CH. FRASERVILLE

Cv ONVERR
SJ AU’
“| N E M

LETTY LYNTON
Aujourd’hui

Robert Montgomery

   

et Joan
Crawford seront ici, en fin de se-
mainé, dans un drame ultra-moder-
ne, intitulé Letty Lynton. L'autre
vedette de cette pièce est Nils As-
ther.

L'action se passe sous les tropi-
ques et est remplie de romance, Let-
ty Lynton avait à choisir entre sa
réputation et la prison. * *
Venez voir comment Joan Craw-

ford tient ce rôle. C’est un drame,
mais vous vous reposerez ensuite
avec une nouvelle comédie de Thel-
ma Todd et Zazu Pitts.

NICOLE ET SA VERTU
Lundi

Lundi, Alice Cocéa et André Roan-
ne dans un très bon programme
français.

Nicole est une petite femme char-
mante qui se consacre entièrement
au bonheur de son mari, Lucien
Versin, et de son fils François, un
mignon bambin.
La mère de Nicole lui avait dit

que “d'être une épouse effacée n'a
jamais réussi à aucune femme’.
Venez voir quel compte Nicole

 

PERDU
Un parapluie noir avec monture

en cuivre, pour dame, a été perdu
dans St-Frs.-Xavier. Prière de le
remettre an bureau de poste ou au
magasin À. Mérette.

 

Variétés
Le “record” des chantres
Il y a quelques années on fêtait

dans la région les “noces de dia-
mant” d’un vieux chantre, autrement
dit la soixantième messe de minuit
à laquelle il participait. C'était
certes une manière de record.
En voici un autre, qui nous vient

de France. Le premier chantre de
a vathédrale de Soisson, M. Gail-
lard, semble bien être le doyen des
chantres du monde entier. Voici en
effet SIX CENTS ANS qu'il! chante
de père en fils, sans interruption.
Six cents ans! qu’on y songe. Cela
nous reporte au temps des Croisa-
des...
En quel pays peut-on trouver pa-

reille succession?

Humour britonnique
Un philanthrope bien connu, M.

F.-W.-H. Winwood, parcourt les
prisons en Grande-Bretagne. Il y
visite les pensionnaires, les interro-
ge, les conseille, s'efforce de les ra-
mener”sur le droit chemin et, pour
les distraire, leur fait des conféren-
ces qui ont, cela va sans dire,
intention morale.

une

Or nous apprenons qu’à la prt-
son de Bermingham il a fait une
conférence: “Part du déménageur”.

Enseigner à ces cambrioleurs l’art
quelle

CulTa7

D
 

   
  

106 LA FONTAINE a

Rivière-du-Loup

Tousles samedis, de mai à novembre, le bureau ferme à midi

 

“of,

 

TEL. 328

00

+ ;

165 rue Lafontaine

   
   
    

    

SPECIALISTE

YEUX, NEZ, GORGE, OREILLES

Appareils Electriques de spécialité.

- -
—

 

  RIVIERE-DU-LOUP

 

 

La loi de faillite
VENTE A L’ENCAN

Dans l’affaire de NAZAIRE D’A-
MQURS, Marchand général et Com-
merçant de bois, Trois-Pistoles, Qué.

Cédant autorisé. Avis est par le prêsent donné aue
MERCREDI, le 28 SEPTEMBRE
11982 à 11 heures de l'avant-midi, se-
ra vendu par encan public, aux bu-
reaux des syndics soussignés, 147,
côte de la Montagne, Québec, une
partie de l’actif (biens meubles) de
cette faillite comme suit:
ITEM A - Le fonds de

commerce de Trois-
Pistoles .. $3,160.88
Ameublement 84,50 $3,254.38

 

ITEM B - Un coffre-fort

 

aylor, ext. 27x
aua Less e es» 100.00

ITEM C - Unclavigraphe
Remington, 10 ...... 25,00

ITEM D - Une balance -
Toledo, 30 livres ... 150.00

7M E - Un cheval rou-
ITEMa ans. [A 100.00

ITEM F - Le roulant ... 150,00
ITEM G - Le fonds de

commerce de St-Jean
l, de Dieu, $3,008.21 taro

Ameublement, 37.00 3,135.2)

ITEM H - Une balance
Toledo, 30 bs ..... 150.00

ITEM I - Le voulant ... 15.00
ITEM J - Les créances

aux livres (des 2 4096

magasins) oo... 24,422.24

ITEM K - Montant a
har Léon Labrie, ga-
Yanti par hypothèque 811.00

ITEM L - Montant du
yar Art. Rioux, ga-
Tanti par hypothèque 150.00

ITEM M — Un lot de po-
teaux ct Dormants, 1,200.00

à St-Honoré
Les item A, G. et J seront offerts

en vente à tant dans la piastre et au

plus enchérisseur et les autres items

seront vendus au plus haut enchéris-

"ISSeur.
Lo

bas inventaires, listes de crédits,

titres et certificats peuvent être exa-

minés en tout temps en s'adressant

aux bureaux des syndics soussignes

et les magasins seront ouverts pour

inspection, le 27 septembre 1932.

Conditions de paiement: argent

omptant. ‘

Québec, le 16 septembre 1932. _

LEFAIVRE, MARMETTE
& LEFAIVRE,

Syndies autorisés.

  

Bureaux: 147, côte de la Montagne,
QUEBEC, Qué.

 

MANTEAUX
A vendre à très bas prix un lot de man-

teaux pour femmeset enfants aux
bas prix de

 

PARDESSUS
25 Pardessus pour hommeset garçons

valant autrefois $10.00 - $15.00
- $20.00 et plus. Réduits a

$6.00 $8.00 $10.00
Toujours chez

À. E. Thivierg

  

  

TELEPHONE:
257 RUE LAFONTAINE
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“Magasin Indépendant “Victoria”
 

SPECIAUX DU 23 AU 30 SEPTEMBRE
 

FEVES ui Victoria
FEVES 1Victoria

OXO bout. !* .99c
Farine Robin Hood
sacs 71bs .28c

“- 141kbs .52c
“24 1bs .80c

 

    

————__.

|

Réduites à .. .. .. .. ° GRAINE bu aN .09c; voi t ton à ac et SUNLIGHT
vais. nobre coton jaune, ties Bas de cachemire tout laine, vour SAVON HeLe 27cLa verge it .. .. .. .. . hommes. Couleurs: noir, gris. CORN LFAKES

; ae T7

|

Pour .. ........ .. .
‘FFlamellette, trés belle qualité, cou-

‘leurs assorties, 27 pouces de lar-
geur:

La verge a .. .. .. .. .

 

Bas golf, laine et coton, pour hom-
mes et garçons.

Vraie belle valeur à *

. KIRALLAH
5 LAFONTAINE, RIV.-DU-LOUP Centre

 

 

  
 

    

  

    

Sugar Crisp 3- 25¢
EAU Javelle *, .25¢

HUILE Mazola
Canistre 16 oz .29c

Epicier &
Licencié

KETCHUPS Clark’s ,% .16c

Wrosse
bte .15c

.10c
1elite
bte BEURRE

 

 

Extra Spécial
Poudre à Pâte
“Victoria”

bte 1 Ib .25c
bte +1b .15c

OGNIONS

 

$3.00 $5.00 $8.00 ;

LAIT Evaporé
Macaroni, Spaghetti
Vermicelle
Sardines Jutland

lacons de Savons
_Rinso grs bte .23c
Epices à Marinades

F

 

SAUMONrose de choix .10c

Peanut ‘AN!
“DOROTIN*

la boite

37C

dlc

hte
3 1hs 29¢

4 btes pour .25c

2 onces pour .05c
4 “ “ 10c
 

Rouge - Jaune

5 Ibs .19c       
NOISETTES

la livre .10c   
V. DE VOST
CE

Bière - Porter
Liqueurs Gurd’s

Mile Cécile Lavoie
Garde Malade Diplomée

“Hopital Saint Sacrement
Univer:ité fuval"

. Service Privé

Tel. 224 - 19 Rue Amyot

RIVIERE-DU-LOUP, Qué.

 

 

Chs-Eug. Albert
Organiste & St-Frs.-Xavier
Professeur:

D'Orgue et de Piano
Lauréat de l’Académie

de Musique.

27 rue St-Cyrille,
Rivière-du-Loup, Station.

 

 

 

NOUVEAU PRIX
DE LA GAZOLINE

LOC
LE GALLON  TAXE EN PLUS

GARAGE TREMBLAY
RUE, TEMISCOUATA

St-Ludger, Riv.-du-Loup.

VARIETES
Bourrage de cranes

+ bolchevik

  

 En Ukraine, la campagne athéis-
te ne donne pas les résultats qu’en
attendent les bolcheviks. La presse
communiste ne brave pas le senti-
ment populaire jusqu’à présenter le
Christ comme un ennemi du peuple,
elle procède par gradation ef ne s’a-charne pour le moment que contre
les apôtres, à propos de la célébra-
lion des saints apôtres Pierre et
Paul, qui sont particulièrement ho-
uorés en Ukraine.

, Le “Kommunist” de XKharkoff
s'efforce de démontrer, en dépit des
Kvangiles, que les saints apôtres
étaient de famille bourgeoise, el
qu’ils ont dénaturé l’enseignement
du Christ au profit de la bourgeoi-

 

 

sie. C’est pourquoi, dit-il, le peuple
ne doit pas observer la fête réservée
à “ces serviteurs de la bourgeoisie
internationale”,

Bourgois vivant de leur
quotidienne!
Et Adam? ne dira-t-on pas aussi

qu’il a été le père de la bourgeoisie
internationale?

pêche

———

Pour impressionner
Fautomobiliste

“Si tu conduis tranquillement, tu
verras Ia ville; si ty te conduis en
chauffard, tu verras le juge!” a-
vait fait placardev jadis un maire
américain, à l’entrée de sa cité, et
dans le vain espoir d’y éviter les ac-
cidents d'automobile. .

Une assuciation sportive améri-
caine va nlus loin. Tile fait appo-
ser, aux endroits dangereux de cer-
taines routes, des tableaux avertis-
seurs, portant non seulement les
indications d'usage, “virage dange-
reux, passage à niveau, caysis”,
maïs encore agrémentées de cou ré-
flexions:
— Plein xaz seulement, si votre

testament est fait.
— Le cimetière n’est qu’à

pas!
Malheureusement, les maniaques

de la vitesse se familiarisent avec
les plus sinistres avertissements, ils
ne veulent plus les écouter.

deux

 

   

 

    

   

 

   

   327 rue Lafontaine

   

 

POUR

TROIS JOURS
JEUDI - VENDREDI - SAMEDI

Ils ne manqueront pas de vous intéres-
ser tant par la qualité que

leurs bas prix.

Voyez
LES SPECIAUX
DANS NOS VITRINES

 

 

  
ils sont tout à fait chies et
nier cri. Ils ne manqueront pas de
vous intéresser.

Magasin
Rivière-du-Loup, Station.

AUX DAMES

 

Invitation Spéciale

nos nouveaux manteaux d'automne,

du

Nous vous invitons à venir voir;
|

|

der-

  
 

 

NOTAIRE |
J. OSCAR LEVESQUE
RUE DE LA COUR(BLAIS)

RIVIERE-DU-LOUP, Que.

 

 

Notaire & Syndic
GEORGESCOTE,N.P.

Spécialité : Réglements entre débiteurs et créanciers.

St-Alexandre,

 

 

Pour vos assurances de
sortes, consultez J, W. MOREL, Ste-
Rose-du-Dégelé.

 

toutes
 

| Rose-du-Dégelé.
——-— 

Vousêtes invités à vous rendre à mon SALON D'OPTIQUE privé où un
EXAMEN SERIEUX de votre vue sera fait à l’aide d'instruments
électriques spéciaux et nécessaires pour obtenir Jes résultats désirés.

LA VUE étant le sens LE PLUS IMPORTANT, il ne faut pas la confier
aux colporteurs de lunettes incompétents.

Les verres sonttaillés ici-même
ÉCONOMIE de tomps et d'ARGENT

Les maux de tête, la difficulté pour bien VOIR de PRES ou de LOIN
sont des symptômes de MAUVAISE VUE.

- CONSULTEZ l’Opticien Spécialiste
PELLETIER, O. D. OPTOMÉTRISTE

Membre de l'Association des Optométristes-Opticiens de la Province de
affiliée à l’Université de Montréal,

N'attendez pas trop tard.

J. EX. Pelletier
Le grand magasin de bijouterie, de cadeaux et d'optique.

Voisin du Château Grandville.

<

Co. Kamouraska, P. Q.

 
2004Se —___ -_ .

Pour vos assurances de toutes s1 -
tes, consultez J. W. MOREL, S

——e—

 

   

Québec,  Riviere-du-Loup

 

 
 


